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LE _PLAK ^ M I G R ATIO ^  D'ULBRICgT, A _ECHOUE

Le plan, du president du Conseil d’Etat de la  Zone sovietique, Walter Ul- 
b rich t, v isant ă "transplanter" des centaines de m illie rs  d* Allemands vivant en 
Pologne, ă echoue. Come on a pu l ’apprendre â Bonn de milieux bien informes, Ies 
accords secreta passes volei tro is  ans entre Berlin-Est e t Varsovie ne peuvent se 
re a lis e r , parce que Ies Allemands qui se trouvent en Pologne ne montrent aucun in - 
te r â t .  A l ’heure actuelle , selon Ies estimaticna o ff ic ie lle ș , i l  y a encore 800.000 
Allemands en Pologne e t dans Ies regions oriencales de 1*A lien a re  sous administra— 
tion  polonaise.

D'apres Ie s  accords sovieto-polcnais, UlbricPit voulait qmployer au moins 
pendant cinq ans Ies Allemands aptes ă tra v a ille r  ( e t eventuellement leu r famil­
ie )  en Zone sovietique, "afin  de remedier au chSmage qui sev it en Pologne". Plus 
pard, Ies  Allemațids devaient S tre in tegres. Les campagnes pub lic ita ires, qui fono— 
tionnent encore ă p lein  regine dans le s  organismes est-allemands dp Pologne, n ’ont 
eveille  apparement aucun echo. L’in terS t de venir t ra v a il le r  dans l*"Etat des ou— 
v rie rs  e t des p^sans" est inex istah t. C’e s t uniquement dans Je cadre du rapprocho- 
ment des fam illes que des Allemands se sont rendus en zone sovietique. Cela repre- 
sente envircn 1.000 personnes pâr an. - • '

Les dem iers «nigrants font l*eloge des au to rites polonaiseș, qui n ’exer- 
cent aucune pression politique sur le s  Âlîemands qui font une demande d'emigration. 
Les Polonais respectent.I e s .desirs des Allemands* e t le s  la issen t lib re s  d’a lle r 
en Zone sovietique ou en Republique federale. .­

I I  re sso rt, d’autre part, d’une s ta tiș tiq u e  publiee par la  Croix Rouge a l- 
lenande, que le  gouvernement polonais se montre tre s  genereux envers le s  dem iers 
imigranta allemands. ’De 1955 ă 1964, 302.414 Allemands ont re țu  1 ’autorisation de 
venir s ’in s ta l le r  definitivement en Republique federale. Et l ’evolution se pour- 
su i t . Jusqu’ă f in  mai, 6.162 Allemands sont entres en Republique federale dans le 
cadre du rapprochement’des fam illes. I I  est remarquable ă ce propos que 60 % do 
ces ânigrants sont aptes ă tra v a il le r . Moins de 10 % seulement sont a l ’âge de la 
r e t r ă i te .  . . . .  ; . • ■•

En opposition flagrante , on trouve la  s ta tis tiq u e  des personnes qui qu it- 
ten t la  Zone sovietique avec 1’autorisation du regime pour venir s ’in s ta lle r  en 
republique federale : 90 /b sont des re tra ite s  e t  des v ie illa rd s . Le reste  est re - 
p a rt i  dans le s  divers groupes d’âge...........................  ” ' '

■ *  .  •• ••

I I  y a peu de tehps, un re tră ite  de la  ”R.D.A." se voyait tra îne  devant 
xes tribunaux, parce qu’i l .  ava it vendu une montre-- -Son "crime" e ta i t  le  suivant; 
lo rs  d’un voyage pn Republique federale,^ i l  avait vendu cet ."objpț. de valeur" pour 
pouvoir s ’acheter des* chaussures. Quand un habitant de l ’Allemagne de l ’Est se 
rend en Republique federale, i l  r e țo i t  un papier, cammenșant par le s  mots "cher 
citoyen", e t  qui d i t  qu’i l  n’a pas le  d ro it de la is se r  dos jobjets de valeur en Re­
publique federale , mâne s ’i l  s ’ag it d**un cadeau.
. Et le  r e t r ă i te  a ete condamne ă. quatre ans de p rison .,,.. .

’ ’ ' - ■ " ("ERANKRJRTER . ^ ^

A. OTTO
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L 'A C T U M n ?  P O tn ig L E  .

- - Regn le  jeudi 22 juilletpar M. Charles Lucet, d irecteur des a ffa ire s  po- 
l it iq u e s  au Quai d’Orsay, M. Robert McBride, m in is tre -c o n se ille ră 'l’ambassade des 
Etats-Unis ă P aris, a exprime Ies regrets du gouvernement americain pour la  v io la - 
tio n  involontaire des regles de circulation aerienne an France qui a ete comise, 
pendant des vols d’entraînement de routine. ..
-̂ ' <■ Cette demarche f a i t  su ite  ă la  pro te s ta t  ion franșaise consecutive au sur- 
voi, dornierenent, par un avion de reconnaissance americain, de l 'u ș in e  de’ separai 
tion-'isotopique de P ie rre la tte . Cent soixante—quinze cliches des zbnes couvertes 
par le  secret m ilita ire  avaient a lo rs ete p r is . , ’ 7 . .

■ - -;•“ Le m inistre conseiller a doime* 1’assurance que do te ls  vols ne se renouvol— 
leront pas. - : ' 1 " ' ' ' '  ’ . . ' * ’

‘ ■• Dans Ies milieux autorises franqais, on considere 1’ incident coame clos, 
mSme s ’i l  a constitue un flagrant d e li t .  Paris e t Washington semblent s ’accorder 
pour ev iter toute exploitation de cet incident.

DlEșp^ne e ț  le Marche comun. "La France e s t dispoSed ă appuyer l ’entree 
de l*Espagne dans l a  Coramunaute tconomique europeerme, car l ’Expagiîe, par son h is- 
to ire  e t son importance,* appartient depuis toujours a l ’Europe", -  a declare M.‘ Ro— 
ger Mohmayou, consul general de France ă Bărcelone/ au cours’de la  ceremonie do 
clSture e t de remise des diplSmes du cours special d’autonatisation qui a eu liou 
ă l ’Ecble technique superieure d*ingenieurs industrie i s de cette  v i i le .  ' .,

- - ' '  '  ■ " '  ■ V  ■ '  -  * •  -  ' .  * "  , ' ' ' '

Aux c ris  de "Mort aux com unistes!", des o i l l ie r s  de manifestante d’extrârae 
d ro ite  ont attaque recement Ies delegues du p ă rți  ouvrier, frappant sauvăgement 
six  d^entre eux, dorit le  secre taire  general du p a rii , M. Kemal Hakki Selek, a Bro­
șa (Turqie). Les six  delegues ont ete hosp ita lises.

Les manifestanta, parmi lesquels se trouvaient des membres de l ’Association 
de lu tte  contre le  communisme, ont ensuite attaque ot p ille  le  siego du p a rti  ă 
Brusa, ou venait de se te n ir  un congres provincial.

La police le s  a disperses ă coups de matraque e t a procede a dix a rre s ta - 
tio n s . On coapte quinze blesses parai le s  meabres du p a li i  ouvrier, dont sept ont 
e te  hosp ita lises. •* -■ 4 ::-' " ‘ ’ '• ' ' ... ■ ;

Un certa in  noabre d’usines sovietiques fabriquant des machines, vont Strb 
autorisees ă t r a i te r  directement avec leurs c lien te  -  ce qui constitue un nouveau 
pas vers 1 'abandon du systeae de contrSle economique c e n tra lis t, dans le  donaine 
de 1 ’ industrie  -lourde, e t une nouvelle Application do la  notion de "ren tăb ilițe " .

Les usines de construction d’o u tils  e t  de machines ne devront plus passer, 
pour organiser leu r prograrime de production, par le s  organes adm inistratifs du 
plan, mais se baser essentie.lleEient sur le s  comandeș recues, e t que leu r a c tiv ite 
se ra  .ivgeO'Sfclon le  p ro f it  real.ise, e t  non plus d’apres la  rea lisa tio n  des 6bjeo- 
t i f s 'f ix e s .  - _  ̂ - - . . . . . .
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La vague do reformes dans 1* industrie sovietique s ’etend maintenant au con— 
merce: ă p a r t ir  du 1-er ju i l l e t  1965, un certain  nombre de magasins-pilotes fixe- 
ront oux-mâmes le  montant des sa la ires  pergus par leurs employes, -  annnpe le  "Jour­
nal economique".

L’experience qui complete celle  actuellement en cours aux termes de laquel— 
le  des fabriques-pilotes passent directement contrat avec Ies  points de vente, se­
ra  appliqueo en Esthonie, Moldavie, Ukraine e t ă Moscou.
... . - -De tous Ies indices pt c rite re s  imposes aux entrpprises comnerciales, deux 

seulemsnt seront retonus pour juger de .la  bonne marche.deș magasins-pilotes : le 
ch iffre  d’a ffa ire s  e t  le  benefice. -

Tokio.- M. Hiroshi Arai, chef de la  police naționale japonaise, a f a i t  e ta t 
d’.une croissance rapide du Par t i  comuniste japonais, e t a declare que 50.000 de 
ses nembres non declares se sont in f i l t r e s  dans 1’adm inistration-et dans la  grande 
industrie . • . . ; ; ... • .. ' ■ ^  '~

M. Arai, qui p a rla it  ă une conference des chefs des Services de securite 
japonais, a  mis en garde son auditoire contre la  p o ss ib ilite  de troubles dont Ies 
auteurs v ir tu e ls  seraient quelque 70.000 m ilitanta d’extrâme-droite, qui, a - t - i l  - 
d i t ,  donnent des signes d’ag ita tion  e t paraissent vouloir un affrontement massif 
avec l a  gauche. M. Arai n ’ecarte pas la  p o ss ib ilite  de ten tative s de coups d’E ta t.

Selon le  chef de la  police japonaise, la  propagande communiste s ’est exen- 
cee principalement au cours des mois derniers sur le  personnel des forces armees.

. .... . = . *  _ ■ .  . ;

Vingt ans viennent de passer depuis que se reun issait a San .Francisco ‘ la 
grande conferonce qui devait arrS ter Ies s ta tu ts  de la  nouvelle organisation de»» 
tinee  ă conbler le  vide cree paț la  sanglante f a i l l i t e  de l a  S.D.N. e t dont le  pre» 
sident Roosevelt e t M. Churchill avaient je te  Ies premierea bases le  14 aodt 1941, 
ă  bord du cuirassd Potomac, dans l a i r  Charte de l*Atlantique. ...

Par l a  su ite , de serieux "assouplissements” furent apportes a ce document 
a fin  d’obtenir l ’adhesion de l ’U.R.S.S», Puis, au cours d ’une reunion tenue ă Dum- 
barton Oakș, dans la  banlieue de Washington, Ies representants des cinq grandes 
puissances -  1$ place demeureq provisoirement vacante en raison de .la capitulation 
de la  France ^ ta i t  a lo rs tenue par la  Chine — se mirent . d’accord sur un avant- 
p ro je t de t r ă i te  visant " le  maintien de la  paix e t de l a  securi te  in ternaționale”. 
Cependant, l ’e sp r it  en fu t deja fausse, quelques mois plus tard , du f a i t  des arrar>- 
genents p a rticu lie rs  intervenus .ă Yalta entre Ies tro is  "plus grands" e t  concernant 
noatnment l e  partage des zones d’influence en Europe* ■

’ . v  ?  . . ’  . . . - . ■ _ • • ■  ■ - *  .  . . ■ -  . "

Deux p r^ tres catholiques -  Ies  abbes Georges Helm e t Franqois^Joseph Galam- 
bos -  ont ete condamnes ă quatre ans de prison a l 'i s s u e  d’un proces ă huis clos 
devant un tribunal de Budapest -  a annonce l ’agence de presse catholique a u tr i- 
chienne Kathpresș. - _ . . - .. : > ' . ‘

Les deux pr^ tres hongrois e ta ien t accuses d’avoir, au cours d’un voyage 
en Allemagne de l ’Ouest, eu des a c tiv ite s  contraires aux in te râ ts  de la  p a trie 
e ț accepte de l ’ argent pour leurs paroisses. Leurs biens ont ete confisques. I l s 
peuvent cependant continuer ă exercer leur sacerdoce.

En ROUMANIE, des vilages sont rebaptisea parce que leurs noms sont consi- 
deres come rotrogrades. Ainsi la  comune de "Valea Neagră," (Vallee Noire) a ete 
changee en "lamina" (Lumiere) j C îrp iți"  qui sign ifie  "Lambeaux" e st devenu "Vic­
to ria" e t "R is ip iți"  (Disperses) a ete transforme en "Unirea (Unite). D 'autres 
changements sont p^evus pour "Flămâinda" (v illage  de la  fain) "Obidiți" (v illage 
des pauvreg), "Mocirla" (trou marecageux) e t "Vaideci (douleur e t misere).

VELLA
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31 LAN DU CO NSEIL DE L'EUROFE
Le C o n se il de l ’E u ro pe , _ . a  c o n d u it ă  l a  c o n s t i tu t io n  d es  connunau tes 

eu ropeennes c o m e  noyau d ’une p lu s  gran.de E urope , l e  C o n se il de l ’E urope, e s t  doric 
ă  l a  genese  de t o u t  ce q u i a  e te  r e a l i s e  ju s q n ’i c i  dans l e  domaine eu ro p een . C’ e s t 
l ă  que I e s  E t a t s  eu ro p eeu s en g ag en t un d ia lo g u e  en  to u te  f r a n c h is e ,  sa n s  a v o ir  ă 
c r a in d re  que ce q u i a  e te  d i t  ne p u is s e  S tre  c o n s id e re  comme un  a v e r t is s e m e n t  inar* 
m ic a l ou c o m e  une im m ix tion  dans I e s  a f f a i r e s  i n t e r i e u r e s  d ’un  a u t r e  p a y s . C’ e s t 
au  C o n se il de l ’Europe que l ’on se  dem ande,par exemple sa n s  c e s s e  ă  nouveau corn— 
mont l ’on p o u r ra .i t  a p p rc fo n d ir  I e s  r e l a t i o n s  e n t r e  I e s  "S ix"  (C .E .E .) e t  I e s  " S e p t” 
(A .E .L .E .)  e t  a u s s i  avec I e s  a u t r e s  E ta ts  eu ro p e e n s .

Loa A llcn a n d s  so n t l e  p e u p le  d ’Europe p o u r l e q u e l  l e  C o n se il de l ’Europe 
r e v e t  l a  p lu s  g rand e  in p o r ta n c e .  S ’i l  e x i s t e  re e l le m e n t  quelque  chose de sem b lab le 
ă  u n  s  e n tim e n t de s o l i d a r i t e  en  ce q u i concerne  l e  problem e de l a  r e u n i f i c a t i o n , 
c ’e s t  b ie n  ă  S tra sb o u rg  q u ’i l s  l e  d o iv e n t .

A c o te  de c e s  m e r i to s  do 1 ’o r g a n is a t io n  de S tra n sb o u rg , r e s id a n t  p l u t â t 
dans l ’ a tm osphere  c reeo  que dans I e s  f a i t s .  i l  f a u t  r c l e v e r  a v a p t t o u t  l e  t r a v a i l 
țe c h in  que a c c o n p li  p a r  son  Comite dos m in is tr e s »  I I  a  e la b o re  p r e ș  de c in q u a n te 
co n v e n tio n s  eu ropeennes q u i d e te rm in a n t d e ja  n o t re  v ie  d ’une m an ie re  beaucoup p lu s 
im p o r ta n te  que nous n e  nous l e  r e p re s e n to n s .

La p lu s  im p o rta n te  e s t  l a  CONVENTION DE SAUVEGARDE DES DROITS DE L ’HOMME 
ET DES LIBERTES FONDA ELVALES. E l l e  a p p o rte  notamment ă  chaque in d iv id a  se  s e n ta n t 
l e s e  dans s e s  d r o i t s  p a r  une n e s u re  p r i s e  ă  l ’i n t e r i e u r  de son p a y s , l a  p o s s i b i l i — 
t e  de f a i r e  a p p e l ă  l a  C om nission europeer.no d es  D ro i ts  de l ’Homme e t ,  l e  c a s  e - 
c h e a n t , au  T r ib u n a l eu ro p een , p a r  d e lă  I e s  m esures de p r o te c t io n  ju r id iq u e  don t i l 
d isp o se  dans s a  p a t r i e .

Les di s p o s i t io n s  de l a  CONVENTION .EUROPEENNE POUR LE REGLEMENT PACIFIQUE 
DES DIFFERHNDS to u c h e n t ă  un  a u t r e  dom aine, com prenant notamment l ’engagem ent des 
E t a t s  s i g n a t a i r e s  do so u m e ttre  l e u r s  l i t i g e s  de d r o i t  I n t e r n a t io n a l  au  T rib u n a l 
i n t e r n a ț i o n a l  de La Haye ou ă  une a u t r e  in s ta n c e  n e u tr e  e t  de r e g l e r  dans to u s  l e s 
c a s  ce d i f f e r e n d  d ’une m an ie re  p a c i f iq u e .

Dans l e  domaine c u l t u r a l ,  l a  CONVENTION CULTURELLE EUROPEENNE e s t  l a  p lu s 
im p o r ta n te . P a r  e l l e ,  l e s  E ta t s  s ig n a t a i r e s  se  so n t engages ă  prom ouvoir l ’e n to n te 
re c ip ro q u e  e n t r e  l e s  p e u p le s  e t  ă  e t a b l i r  un p ro g ra m e  d ’a c t io n  commun po u r l a  sau— 
v eg ard e  du p a tr im o in e  c u i t u r e i  eu rop een . C e la  im p liq u e  l e  devoloppem ent de l ’ e tu d e 
de l a  lan g u e  o t  de l a  c u i tu r e  d ’a u t r e s  pays s u r  son  p ro p re  t e r n i t o i r e ,  l ’o c t r o i  de 
f a c i l i t e s  p o u r des e tu d e s  en  d eh o rs  du p ro p re  pay s e t  p ou r l e s  echanges de p e rso n - 
n a l i t e s  de l a  v ie  c u l t u r e l l e  e t  de b ie n s  c u l tu r e l s *

Une s e r i e  de c o n v e n tio n s  e t  d ’a c c o rd s  re c ip ro q u e s  o n t  e te  a u s s i  c o n c lu s 
p o u r l ’ e q u iv a le n c e  des d ip lâ n e s  donnan t a c c e s  aux e ta b l is s e ra e n ts  u n i v e r ș i t a i r e s , 
p o u r l ’e q u iv a le n c e  des p e r io d a s  d ’e tu d e s  u n i v e r s i t a i r e s  e t  p o u r l a  re c o n n a is s a n c s 
academ ique d es  q u a l i f i c a t i o n s  u n i v e r s i t a i r e s .  L ’ARRANGEMENT EUROPEEN POUR LA PRO~ 
TECTION DES EMISSIONS DE TELEVISION p e r n e t ,  en l i a i s o n  avec c e lu i  s u r  l ’ECHANGE DE 
PROGRAMMES AU MOYEN DE FILME DE TELEVISION, aux s t a t i o n s  des d i f f e r e n t s  pays d ’e - 
ch an g er l e u r s  p ro d u c tio n s  t o u t  en a ș s u ra n t  l a  p r o te c t io n  des d r o i t s  d ’a u te u r  pour 
c e s  em issicn s»

Dans l e  domaine s o c i a l ,  un ACCORD INTERIMARE EUROPEEN CCNCERNANT LA SECU­
RILE SOCIALE ( r e n t e s - v i e i l l e s s e ,  i n v a l i d i t e  e t  d eces) e t  une CONVENTION EUROPEENNE 
D’ASSISTANCE SOCIALE ET MEDICALE o n t e te  e la b o r4 s .L a  CHARTE SOCIALE EUROPEENNE 
c o n s t i tu e  u n  complement d es  d r o i t s  fondam entaux m en tionnes dans l a  C onven tion  des 
d r o i t s  de l ’Homme. E l le  p r e c i s e  l e s  d r o i t s  so c ia u x  de l ’ in d iv id u  dans l e s  E ta t s
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membres. Un a c co rd  p o r te  s u r  VECHANGE DES MUTILES DE GUERRE ENTRE IES PAYS MEM­
BRES DU CONSEIL DE L ’EUROPE AUX FINS DE TRAITEMENT MEDICAL, a f i n  d ’o f f r i r  aux v i o - 
t im e s  de g u e rre  l a  p o s s i b i l i t e  du m e i l l e u r  t r a i te m e n t  p o s s ib le .

La CONVENTION EUROPEENNE D’EPABLISSEMENT p r e v u i t  l e  l i b r e  a c c e s  re c ip ro q u e 
d e s  c i to y e n s  des E t a t s  membres e t  l e u r  acco rd e  to u s  l e s  d r o i t s  c iv iq u e s  dans I e s 
p ay s  d ’a c c u e i l .  La CONVENTION EUROPEENNE D’ENTRAIDE JUDICIAIRE EN M IE R E  PENALE 
g a r a n ț i i  une a id e  re c ip ro q u e  e ten d u e  en ce q u i concerne  l a  p o u r s u i te  des d e l i n - 
q u a n ts .  E l l e  e s t  co m p le te i p a r  l a  CONVENTION EUROPEENNE D’EXTRADITION, f ix a n t  dans 
s e s  d e t a i l s  l a  p ro c e d a re  d ’e x tp a d i t io n  e t  I e s  c a s  dans l e s q u e l s  o e l l e - c i  p e u t  e t r e 
re fu s s e * ■

Une s e r i e  d ’a c co rd s  p r e v o i t  l ’h a rm o n isa tio n  d es  d i ș p o s i t i o n s  ju r id iq u e s 
p o u r  l a  c i r c u l a t i o n  des p e rso n n e s  e n t r e  I e s  pays membres du C o n se il de l ’E urope . 
P o u r un s e jo u r  ne d e p a ssa n t p a s  t r o i s  m o is, s e u le  une c a r t e  d ’i d e n t i t e  e s t  e x ig e e 
p o u r l e  p a ssa g e  de l a  f r o n t ie r e , .  L ’Accord eu ropeen  r e l a t i f  ă  l a  s u p p re s s io n  d es 
v i s a s  po u r I e s  r e f u g ie s  f a c i l i t e  l e  t r a n s i t  de c e u x -c i  e n t r e  I e s  d i f f e r e n t s  E ta t s 
membres, en  șupp rim an t l ’o b l ig a t i o n  d es  v i s a s  lo rs q u e  l ’ i n t e r e s s e  p e u t  p r e s e n te r 
un  p a s s e p o r t  ou a u t r e  document de voyage v a la b l e .  P our I e s  voyageurs en  a u to m o b ile , 
l a  CONVENTION EUROPEENNE RELATIVE A L ’ASSURANCE OBLIGATOIRE DE LA RESPONSABILELE 
CIVILE EN MATIERE DE VEHICULES AUTOMOTEURS e s t  d ’une grande im p o rta n c e . E l le  ga­
r a n ț i i  l ’ in d e m n isa tio n  de l a  p e rso n n e  l e s e e  dans un a c c id e n t  p a r  c e lu i  q u i en  e s t 
re s p o n s a b le  e t  p r o te g e  ce d e r n ie r  c o n tre  I e s  desag rem en ts e t  c o m p lic a tio n s  dans un 
p a y s  e t r a h g e r .

L es CONVENTIONS EUROPEENNES POUR LES DEANDES DE BREVETS ET POUR LEUR CLAS- 
SIFICATION INTERNATIONALE a p p o r te n t  m a in te n a n t aux in v e n ts u r s  de g ran d es  f a c i l i t e s 
p o u r 1 ’ i n s c r i p t i o n  de l e u r s  d r o i t s  de b r e v e ts  e t  l e u r  re c o n n a is sa n c e  ă  l ’ e t r a n g e r , 
c r e a n t  a i n s i  l e s  fondem ents d 'u n  O ff ic e  eu ropeen  d es  b r e v e te ,

A in s i  s e  p re p a re  p a s  ă  p a s  l a  g rande  u n i t e  que l e  C o n se il de l ’Europe s ’ e s t 
f ix e e  comme o b j e c t i f . S tra sb o u rg  e s t  l e  l i e u  perm anent des c o n f r o n ta t io n s  ou l e s 
d i f f i c u l t e s  a p p a r a is s a n t  s u r  l e  chemin de l a  p lu s  g rande  u n i t e  su n t opposees aux 
n e c e s s i t e s  n o u v e lle s  e t  ou l ’a t t i t u d e  des d i f f e r e n t s  gouvernem ents e s t  d e b a t tu e .  . 
C’e s t  c e la  q u i  f a i t  de 1 ! o r g a n is a t io n  de S tra sb o u rg  un forum i r r e m p la ța b le  p o u r 
l e  d ia lo g u e  e n t r e  l e s  p e u p le s  de l ’Europe ă  l a  re c h e rc h e  de l e u r  a v e n ir  co m u n .

R o llan d  POLLA 

• • • • •  • • • • .  « • • • • • • • • • « « • • • • • •  • • « • • • • • • • • • • *
Au c o u rs  de s a  re u n io n  q u i a  eu l i e u  ă  T el-A v iv  ( i s r a e l )  du 7 eu  12 j u in , 

l e  Comite e x e c u t i f  de l a  F e d e ra t io n  I n te r n a t io n a l e  des J o u r n a l i s t e s  (F U )  a  ad o p te 
un  p ro g ra m e  d ’a c t io n  en vue de r e a l i s e r  l e s  o b j e c t i f s  de l a  F U .

I I  y  a v a i t  28 d e le g u e s  d ’A fiquo , d*A.sie, d ’E urope, d ’Amerique l a t i n e  e t 
d ’A nerique du N ors ă  l a  re u n io n  que p r e s i d a i t  H .J .  B ra d le y , p r e s id e n t .  C’e s t  non 
s e u le n e n t  l a  p rem iero  f o i s  que l e  Comite. E x e c u ti f  de l a  F U  se  r e u n i s s a i t  h o rs  . 
d ’E urope, m a is  ce f u t  a u s s i  l a  re u n io n  l a  p lu s  e f f i c a c e  que l a  F U  a  te n u e .

On p r e s e n ta  p lu s i e u r s  r a p p o r t s  s u r  l e s  c o n d i t io n s  de l a  l i b e r t e  de l a  p r e s - 
s e  dans d iv e r s  p a y s . On p r i t  d es  r e s o lu t i o n  s u r  l e s  menaces e t  l e s  v i o l a t i o n s  de 
l a  l i b e r t e  do l a  p r e s s e  en  A friq u e  du Sud e t  ă  Cuba. On ad o p ta  une r e s o lu t i o n  de­
c l a r a n t  que ; "La F U  e s tim e  que l e  moment e s t  venu d ’a c c o rd e r  ă  l a  p r o fe s s io n  do 
j o u r n a l i s t e ,  s i  im p o r ta n te  p o u r l e  developpem ent d es  n a t io n s  a i n s i  que po u r l ’am e- 
l i o r a t i o n  g e n e ra le  d es  r e l a t i o n s  i n t e r n a t i o n a l e s ,  l e  b e n e f ic e  des a v a n ta g e s  du B IT .3 
La F U  j o u i t  du s t a t u t  c o n s u lta i  i f  a u p re s  du BIT.

Le C ongres p o u r 1966 a u ra  l i e u  ă  B e r l in  du 2 au  7 M ai.
La F U  p r o te s t e  de l a  m an ie re  l a  p lu s  en e rg iq u e  c o n tre  l a  su p p re s s io n  ă 

Cuba de l a  l i b e r t e  d ’o p in io , d ’e x p re s s io n , d ’in fo rm a tio n  e t  de l a  l i b e r t e  de p u - 
b l i e r  des n o u v e lle s  e t  de f a i r e  d es  com m enta ires. E l le  e n jo in t  l e s  a u t o r i t e s  c u - 
b a in e s  ă  l i b e r e r  im e d ia te m e n t  l e s  30 j o u r n a l i s t e s  in c a r c e r e s .



T HE RUM ANI AN COURIER
CHAN6E IM HUAUNJA

Sir, - I read with great interest last Sunday’s article by Mr Lederer on 
the new Rumanian constitution» •• - - - . - - .̂' /» '
• For more than two years we in exile have followed closely with ânxiety and 

admirat ion thb cloack-and-dagger war waged by the Rumanian Communist Government 

against its Goliath brother, Russia, for more politica! and economic freedom.
The new draft constitution (wich has been accepted by the State Council 

and will no doubt be accepted also by the National assembly) seems to seal Ruma- 
nia’s indbpendehce from Russia, which is the mest important part (art.-l). There 

is no worf about Soviet Russia and the eternal friendship, as in the 1952 Consti­
tution» On the contrary the'"relations of friendship and fraternal collaboration" 
apply to all Socialist couhtries. And with non-socialist countries the Constitu­
tion intends to "promote-relations of collaboration" (art» 14)*-

Perhaps the most important part of this article concerns the basic princip 
ples of foreign relations : "sovereignty/ național independence, equal roghts and 
mutual advantages, non-interference in internai affairs".

The new constitution is a -sign of progrese towards "Socialist democracy",. 
giving personal freedom, habeas corpus.-freedom of speech and worship»'But at the 

same time it installs the Communist party as the sole andall-powerful politicul 
organ (art. 26), and limits the various'freedoms, which "cannot be used for aims 
hostiie to the Socialist system and to the interests of the working people"<(art. 
28). • - TX
“ —  Progress-is shown âlSo in the gșarantee of personal property, anali plots,
dwellings, and for the fir st .time the ownership bf their own wbrkshops by handi- -.' 
craftsmen, which noans that tho anali artisans will be allowed -to manufacture and 
trade (arts. 9-11)» - —  , ■ , ; .

The new constitution, naturally, is not modelled on Western democratic 

principles, but it is a remarkable effort to give the Rumanian people more perso­
nal freedom - what they have been askingfor - and to assure their rights and 
duties —  even the right to leisure - in a Welfare State. It is a great step for- 
ward and probably will have great influenco on the internai development of other 

"Socialist" neighbour countries.
- U  " ' .; v- -  • . - - . . V ,y. T I L E A

“ • . \  - - - {«THE OBSERVA" July 11, 1965)

' SINO-SOVIET TEST IN BUCAREST • - ~
' ' Another round in the conflict betwoen Rusia and China is expected to tako

place this woek (writes LAJOS LEBERER)-in Bucarest where leaders of the world 

Communist parties meet for the first time since the Sino-Soviet dispute burst 
into tho open. - ' • '

The occasion is the fourth'Congress of the Rumaniah Communist party which 
opens tomorrow, Russia and the Soviet bloc countries. China and her allies, inclu— 

ding Albania, are all sending strong doi gations to Bucarest.
V  V  V
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JOHNSON PROCLAI  ̂ CAPTIVE NATIONS WEEK, JULY 18-24»
President Johnson has designated the week beginning July 18 as "Captive 

Nations Week". He has urged Americana to give "renewed dedication to the just 
âspirations of a l l  people fo r național independence and human lib e rty " . His pro- 
clamation declared : .

"WHEREAS the jo in t resolution approved July 17» 1959 authorises and re - 
quests the President of the United States of America to  issue a proclamation each 
year designating the th ird  week in  July as "Captive Nations Week" u n til such timo 
as freedom and independente ahall have been achieved fo r .a ll the- captive' nations 
of the world; and Whereas a l l  peoples yearn fo r freedom and ju stice , and Whereas 
these basic righ ts unfortunately are circumscribed or unrealised in  many areas of 
the worls ; and Whereas the United States of America has-an abiding cornitment to 
the principles of independence» personal lib e rty , and human dignity. ; and Whereas 
i t  remains a fundamental purpose and in tention of the Givernment and people of the 
United S tates of America to recognise and encourage constructive actions which 
fo ste r the growth and development of național independence and. human freedom :‘ ^;

Now, therefore, I ,  Lyndon B.: Johnson, President of the United States of 
America, do herobydesignate the week beginning July 18,. 1965, as Captive Nations 
Week. I inv ite  the people of the United States of. America to observe th is  week 
with appropriate ceremonies and a c tiv it ie s , and I urge them to give renewed devo— 
tion  to the ju s t aspirations of a l l  people fo r național independence and human 
lib e rty " . . : • - • . - . • . .f

WHAT FRENCH OWN IN VIETNAM.- Many of the best plantations, the best busi- 
nesses, in  South Vietnam are s t i l l  French owned. Total French investment in  th is 
country s t i l l  i s  about 324 m illion do llars. .

About h a lf of th is  i s  in  .rubber, tea  and coffee plantations. The French 
hold some 150,000 acres in  rubber, mainly in  the red-earts d is t r ic t  around Saigon. 
About 10,000 acres in  tea  and 7,400 acres in  coffee owned b t French citizens l i e 
in  the central plateau.

French in d u stria l investment i s  mainly in  bo ttling  p lants, breweries^ tex­
t i l e  and pharmaceutical fac to rie s , bicycle and motorcycle plants,. Some 130 m illion 
d o lla r’s worth of French monoy i s  tie d  up in  these ventures. . ‘ . .

There are about 22 m illion d o lla r’s worth French inyestaents in  transport 
and garages, 24 m illion d o lla rs’ worth in  bahks and urban eeal eșta te , JLargely in 
Saigon. . . - - - - .

There i s  a pe rs isten t fa ilu re  in  the West to understand the savagery of 
the war being waged by the Soviet Government on organised re lig ion .

*
Things are worse now than they have been fo r years past. Khrushchev him- 

se lf  in it ia te d  a new drive against religion in  1957, which began to have physical 
effoct in  1959. Since then the number of bishops, p rie s ts , monasteries and semina— 
r ie s  have been neatly halved, and th is  operation has been on occasion conducted in 
a manner reminiscent of the worst days. Monks and nuns have been driven out of 
th e ir  ostablishments a t  r if le -p o in t and le f t  to starve or freeze in  the fo re ts  : 
those who have sought to  .succour them intimidated or arrested . Churches have been 
blown up before the eyes of the fa ith fu l, held a t bay by police bayonets ; d istin— 
guished churchmen have been tr ie d  on trumped-up charges (usually ombzzlemoit) and 
put away. I t  i s  generally believed that the metropolitan Nikolai, who died i n  a 
p tison hospital, was muriered. : - ;. * . . - .. .



CURIERUL ROMANESC
întâiul Ziar publicat in . Tara româneasca la 8 Aprilie 1829, de J. ' HELIÂDE-RADULESCl?

PUBLICAȚIE - SERIE NOUA - CE APARE DE DOUA ORI PE LUNA IN LIMBA FRANCEZA ENGLEZA SI ROMANA

." -S C H IM B A ^
' de V» V» TIMA

London 11 J u l i e  a . c .  -  Sub t i t l u l  de m ai su s  ș i  sub sem nătu ra  d - l u i  V. 
V. T i le a ,  m are le  z i a r  e n g le z e sc  " I W  OBSEM ^ a  p u b l ic a t  o s c r i s o a r e  î n  c a re  su n t 
a n a l i z a t e  a t â t  im p o r ta n ta  c â t  ș i  s e m n if ic a ț ia  s c h im b ă r i lo r  ce l e  in c lu d e  noua - 
c o n s t i t u ț i e  d in  ț a r a  n o a s t r ă .

I a t ă  t ra d u c e r e a  t e x t u l u i  o r ig i n a l  :
"Am c i t i t  cu  m u lt i n t e r e s  c e le  p u b l ic a te  î n  z i a r u l  "OBSERVER" de r e ­

d a c to ru l  d ip lo m a tic  d . L e d e re r , r e f e r i t o r  l a  noua c o n s t i t u ț i e  d in  ^ m â n ia .
I n  u l t i m i i  ^doi^ a n i  de z i l e  n o i ,  î n  e x i l , ,  am -u rm ărit în d eap ro ap e  ș i  am 

a d m ira t cu  m are î n g r i j o r a r e  " h ă r țu e le le  r ă z b o in ic e " î n t r e p r i n s e  de g u v ern u l 
com unist român î n  c o n tr a  c o lo s u lu i  ru s e s c  p e n tru  o mai m uliă l i b e r t a t e - p o l i t i ­
c ă  ș i  econom ică rom ânească.

A c tu a lu l p r o e c t  p e n tr u  o nouă c o n s t i t u ț i e  ( c a r e  de f a p t  a  f o s t  accep ­
t a t ă  de C o n s i l iu l  de S t a t  ș i  f ă r ă - î n d o ia l ă  c o n firm a t de . A dunarea N a ț io n a l ă ) . - , 
p a re  s ă  s i g i l e z e  in d ep e n d e n ța  României f a ț ă  de R u sia  S o v ie t i c ă .  I n  a c e s t  s e n s , 
A r t .  1 d in  a c e a s tă  nouă c o n s t i t u ț i e  e s t e  c e l  m ai im p o r ta n t ,  d eo a rece  o m ite  o r i ­
ce  . r e f e r i n ț ă  l a  R u sia  S o v ie t ic ă  ș i  e te r n a  e i  p r i e t e n i e ,  a ș a  cum e ra  m e n țio n a t 
î n  c o n s t i t u ț i a  d in  1952 ! I n  mod c o n t r a r iu ,  " r e l a ț i i l e  de p r i e t e n i e " ș i  " f r ^ - 

. t e r n ă  c o la b o ra re "  in c lu d  de d a ta  a c e a s ta  t o a t e  ț ă r i l e  s o c i a l i s t e .  De asem enea, 
A r t .  14 p rev ed e  r e l a ț i i  ș i  c o la b o r ă r i  s im i la r e  cu  ț ă r i  a  c ă ro r  re g im u ri p o l i* , 
t i c e  nu  su n t id e o lo g ic  s o c i a l i s t e .  Ca a t a r e ,  a c e s t  a r t i c o l  c o n s t i t u ț i o n a l  im­
p l i c ă  p r i n c i p i i  de b ază  n o u i în .  r e l a ț i i l e  cu  s t r ă i n ă t a t e a  : " SUVERANITATE, 
INDEPENDENTA NAȚIONALA, DREPTURI EGALE s i  MUTUAL AVANTAGlOASE ș i  NE-INTHtVEN- 
TIE IN AFACERI INTERNE?. ’ ' ‘ .

; A c e a s tă  nonă c o n s t i t u ț i e  înseam nă p r o g r e s 'î n  sensul u n e i  " d e m o c ra ți i
s o c i a l i s t e "  ș i  v iz e a z ă  s ă  a s ig u r e  l i b e r t a t e  p e rs o n a lă ,  "habeas  -corpus" ,  l i - 
b o r ta t e a  c u v â n tu lu i  ș i  a c e e a  de c r e d in ță  ș i  p r a c t i c ă  r e l ig io a s ă *  I n  a c e la ș 

-  tim p î n s ă  co n firm ă  PARTIDUL COMUNIST ROMAN ca  s in g u ru l  o rg an  p o l i t i c  a to tp u - 
te rn i®  ( A r t . - 26) ș i  l im i te a z ă  d iv e r s e  l i b e r t ă ț i  î i  s e n s u l  c ă  a c e s te a  nu  p o t 
fi'-M izate cu  s c b p u r i  o s t i l e  s is te m u lu i  s o c i a l i s t  î n  v ig o a re  s a u . î n  c o n tr a  i n t e - 

'  r e s e l o r  p o p o ru lu i  m u n c ito r  (A r t ."  28).' -7* • . • .- ' ■ . •
0 t e n d in ță  de a d e v ă ra t  p ro g re s -n e -o  a r a t ă  a r t i c o l e l e  ce g a ra n te a z ă , 

p r o p r i e t a t e a  p e rs o n a lă ,  m ic i le  l o t u r i  a g r i c o le ,  c a s e le  de l o c u i t  ș i ,  p e n tru 
p rim a b a ră ,  d r e p tu l  de l u c r u  ș i  p o s e s ie  de a t e l i e r e  p e n tru  a r t i z a n a t .  A ceas ta 
înseam nă c ă  î n  v i i t o r  m ic i i  m e s e r ia ș i  v o r  f i  l i b e r i  s ă  lu c r e z e  pe con t p ro ­
p r iu  ș i  s ă  d e s fa c ă  pe p i a ț ă  p ro d u su l m u n c ii l o r  in d iv id u a le  (Ar t .  9 -11)»

- : N a tu ra l ,  a c e a s tă  nouă CONSTITUȚIE n u  e s t e  i n s p i r a t ă  de m odelul p r in ­
c i p i i l o r  d em o cra tico  o c c id e n ta le ,  î n s ă ,  c o n s t i tu i e  u n e f o r t  re m a rc a b il  de a 
a c o rd a  p o p o ru lu i  rom ânesc mai m u ltă  l i b e r t a t e  ș i  de a  a s ig u r a  d r e p t u r i l e  ș i 
o b l i g a ț i i l e  l u i .  I n c o n te s ta b i l , '  e s te  u n  m are p a s  î n a i n t e  ș i  ca  a t a r e  p ro b a b i l 
s ă  în c u r a je z e  un  p ro g re s  s im i l a r  i n t e r n - ș i  î n  a l t e  ț ă r i  s o c i a l i s t e  v e c in e  Ro­
m â n ie i" .  - - ViV. TILEA .
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Nu este exclus ca aceste comentarii ale dlui V.V. Tilea vor stârni o ava­
lanșe de proteste. După părerea noastră, dl V.V. Tilea nu laudă, nu se asociază și 
,u încurajează regimul comunist ca iare. El are însă curajul să recunoască o stare 
de fapt pe care toți cei ce practică politica "struțului" refuză să o admită.

Unora le place să nege, sau să ignoreze ceeace nu le convine. 0 asemenea 
atitudine dovedește că, voitsau nevoit, ei confundă interesele lor personale cu 
acelea vitale și permanente ale țării și poporului românesc.

Este perfect adevărat că în ultimii. 20 de ani de zile, în lumea întreagă 
s’au realizat progrese uimitoare. Este tot atât de adevărat că uri regim capitalist 

burghez ar fi realizat un progres economic chiar mai important decât acela al ac­
tualului regim V " ' ' "

. ; In situația tragică internațională^ abandonați fiind în mod oficial de 
"pziețOTiii" noștri occidentali, - cum putem noi, în exil, ajuta țara și neamul . 
nostru.-? . - .

Cine are pretenția să reproșeze dlui V.V. Tilea intenții presupus egoiste 
și să-i dea lecții de patriotesm, este obligat, în priimul rând, să răspundă între­
bării. puse mai sus. Să spună răspicat ce vrea :

. /jîăzbo^.^ £2E2111ț211ll2. Ș^rat^ c^ sau EVOLUȚIE cu
ținta finală.de libertate și independență însensul democrației occidentale ?

’ : . ACUZAREA ARE CUVÂNTUL ! ■. - , . .... : ; . ’ ■ . .
- - . - - . - ... 1 7 ; 7".. • • ' I.G.M.

. Cercul juriștilor internaționali și-a terminat de curând sesiunea 1964—65» 
. Oratorul, dl Felix Sc hnyder, înalt comisar al Națiunilor Unite pentru re- 

fugiați $ vorbit, îri fața unui important auditoriu, despre : "Aspectele schimbă­
toare ale dreptului internațional privind refugiații". .

7 7  înaltul comisar a subliniat "caracterul recent al noțiunii unei responsabi­
lități internaționale colective în ce privește refugiații. -̂ e abis în 1921, Gustav 
Ador a propus desemnarea unui inalt comisar al Societății Națiunilor pentru refu- 
giați. In anii următori,, guvernele, convinse de caracterul vremelnic al problemei 
refugiaților, s*au străduit a-1 rezolva prin acțiuni cu caracter limitat ; totuși 
experiența he-a dovedit că este vorba de un fenomen istoric persistent.

Dl Schyner a observat că acest mod de a învedera problema s’a manifestat 
sub diverse forme chiar în 1951 când s ’a creat înaltul* Comisariat al NoU. pentru 
refugiați.Ihtr,adevăr, mandatul Înaltului comisar s’a limitat la 3 ani. Convenția 
din 1951 privind statutul refugiaților - instrumentul International principal asu­
pra" condiției de refugiat - nu se aplică decâtpersoanelor devenite refugiați în 
urna evenimentelor anterioare anului 1951?' ca si când nici o altă problemă, nouă 
de acest fel n ’ar putea surveni. Trebuie notată de asemeni o. restricție geografică 
implicită : inaltul comisariat pentru refugiați a fost creat în funcție de o pro- 

blcmă europeană. - '■ - . .
As atunci, structura astfel creată a trebuit adaptată unei serii de nuoi 

situații;de pildă exodul maghiar din 1956 și, mai recent, alte mișcări de sute de 
mii "de persoane în Africa, au obligat Adunarea Generală a N eU« să reînoiască. de 
trei ori mandatul înaltului comisar.In plus, s’a recurs la noțiunea de "bune ofi­
cii" care a mers lărgindu-se, astfel încât înaltul comisar și-a putut exercita 
activitatea în beneficiul unor grupuri de desrădăcinați cari nu îndeplineau condi­
țiile juridica prevăzute la origină pentru a beneficia de- statutul de refugiat.

"Numai acum - a spus mai departe dl Schnyder - comunitatea internațională 
a ajuns să-și dea seama că, atâta timp cât lumea va fi ceeace este, vom fi condam­
nați a trăi cu probleme ale refugiaților". .".:.. ..
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F U N tR E  LA  PUNCT
d 3  George y » SERPICI

Prin HOTARIREA sa dela 2 April 1965, Comitetul Central Executiv al Parti­
dului Național Țărănesc (c.C.E. al P.N.T.) a retras mandatele de reprezentare în 
Comitetul Național Român (C.N.R.) pe cari le aveau domnii Prof. AUGUSTIN POPA, ALE­

XANDRU BUNESCU, CORNEL BIANU și Prof. VIRGIL VENIAMIN, readucând aceste mandate la 
dispoziția C.C.E. al P.N.T.

Această hotărîre a intrat în vigoare la data semnării ei de către majori­
tatea membrilor C.C.E. al P.N.T», -deci la 2 April 1965- Dela 2 April 1965, așa dar, 
dnii AUGUSTIN POPA, ALEXANDRU BUNESCU, CORNEL BIANU și V. VENIAMIN, nu mai sunt 
membrii ai Comitetului Național Român, iar mandatele de reprezentare a Partidului 
Național Țărănesc în C.N.R. au fost readuse la dispoziția C.C.E. al P.N.T.. Pe de 
altă parte, aceasta însemnează și că, dela 2 April 1965, Comitetul Național Român 

nu mai cuprinde nici un reprezentant al Partidului Național Țărănesc și este de 
atunci constituit numai din dnii : CONSTANTIN VISOIANU (președinte), IANCU ZISSU 
(reprezentând Partidul Social Democrat) și GHEORGHE ASSAN (reprezentând Partidul 
Național Liberal).

La data intrării ei în vigoare, această HOTARIRE a C.C.E. al P.N.T. a foit, 
pe de o parte, comunicată Majestății Sale Regelui MIRAI I, COMITETULUI NATIONAL 
ROMAN și tuturor celor direct interesați și, pe de altă parte, dată publicității 
pentru informația tuturor Românilor din exil și din Tară.

Așezările fundamentale ale Comitetului Național Român impun, pentru func­
ționarea sa, prezența în sânul său a reprezentanților Partidului Național Țărănesc 
Nu numai atât, dar, conform ordinei acceptate; numărul acestor reprezentanți tre­
buie să fie cu o majoritate de cel puțin unul față de numărul totalității repre­
zentanților celorlalte două partide politice tradiționale române, iar numărul mem­
brilor fără apartenență politică din C.N.R. trebuie să. fie minoritar față de numă­
rul total al membrilor reprezentând partidele politice.

Ca atare, este greu de conceput ca Comitetul Național Român să poată 

funcționa fără participația reprezentanților Partidului Național Țărănesc.

Ca urmare HOTARIRII C.C.E. al P.N.T., dela 2 April a.c. și conform uzului 
și a bunelor reguli acceptate pretutindeni, dl C. VISOIANU avea datoria de a su­
pune imediat demisiunea sa Majestății Sale Regelui MIRAI 15 La rândul sau, M. Sa 
Regele avea la latitudinea Sa să însărcineze o altă persoană cu formarea unui nou 
Comitat Național, care să. aibe suportul și participarea P.N.T., sau să reînsărci- 
nezG pe dl VISOIANU cu aceeași misiune. Comitetul Național ^omân nu putea funcțio­
na decât ad interim până la soluționarea problemelor în curs și la formarea unui 
nou Comitet. Este rolul și datoria M. Sale Regelui de a veghea și de a se îngriji 

ca această procedură să fie împlinită.

Au trecut mai bine de patru luni dela Comunicarea Hotărîrii C.C.E. al P. 
N.T. și constatăm cu regret și profundă consternare că nimic din cele ce trebuiau 

să aibă loc nu s ’au petrecut. Dimpotrivă !
Dl. C. VISOIANU, în loc să-și prezinte demisiunea și să-și împlinească 

astfel o datorie elementară ca Președinte al C.N.R. și ca om integru și responsa­
bil, a găsit util să se perinde prin Europa, bagatelizând pretutindeni și în toa­
te felurile Eotărîrea C.C.E. al P.N.T. și nu numai atât, dar, la 19 Mai 1965r cot 
la cot cu dl Prof. VIRGIL VENIAMIN, să se prezinte la Fundația Universitară Carol 

I dela Paris în fața unui important număr de refugiati români, pentru a face o



-  12 -

așa zisă expunere asupra'1 s i tu a ț ie i  irte rna ționale"și asupra "ac țiun ii Comitetului 
Național"» In cursul acestei conferințe la  Paris, dl VISOIANU a îndrăznit să baga­
telizeze public Hotărîrea C.C.E. a l P.N.T., calificând-o drept o "treabă internă 
a P.N.T., caro nu interesează C.N.R.". ■ . .

Puțin apoi, dl Prof. AUGUSTIN POPA, în  loc de a accepta ș i  de a se supune 
d isc ip linat h o tă r îr ii  m ajorități.! C .C.E» a l P.N.T. ș i ,  ca bun membru de partid., 
s ’o s u ^ r te  din to^te pu terile  lu i ,  a găsit u t i l  să -ș i aroge c a lita te a  de "purtă­
to r  do cuvânt ’’ al.PvNeTo -  imaginânda-și probabil că a s tfe l cuvintele sale vor 
avea ș i  mai mare răsunet -  ș i ,  p r in tr ’un așa z is "interviu" publicat în  ziarele 
d™lui VISOIANU "LA NATION ROUMAINE" dela Paris ș i  R̂OMANIA" dela Washington, să ba­
gatelizeze ș i  d-sa deciziunea C, C. E. a l P.N.T. ș i ,  mai mult ca a tâ t, îndrăsneșta 
să - i  nege v a lab ilita tea , punând la  îndoială drepturile ș i  c a lita tea  de Români a 
unora dintre cei mai d is tin ș i membrii a i P.N.T..

*
Voi analiza mai jos, mai pe larg , cele ce spun d -n ii VISOIANU ș i  POPA. Pen­

tru  moment mă rezum să fac o constatare de fapte»
In ceeace privește pe M. Sa Regele MIRAI, în  afara unei confirmări, primi­

tă  prin  adjutantul Său dl Col. C. PETRE-LAZAR câteva ceasuri după ce i  s ‘a trans­
mis Hotărîrea C.C.E. a l P.N.T», nu am constatat n ic i o reacțiune.

Acestea sunt faptele; înainte  de a exprima concluzii, voi analiza, pentru 
lămurirea tuturora, cele ce spun dnii AUGUSTIN POPA ș i  VISOIANU,.

Dl Prof. AUGUSTIN POPA, în trebat dacă hotărîrea de a retrage mandatele re­
prezentanților P.N.T. din C.N.R. va avea vre-o influențăasupra Comitetului Națio­
nal Român, dă un răspuns în c â lc it, zicând : "P o triv it rânduielilor ș i  uzanțelor 
constitu ționale, partidele  p o litice  sunt consultate ș i  fac propuneri. Ele nu dau 
însă "mandate imperative" care a r anula de fapt ro lu l de a rb itru  constitu țional 
a l Coroanei"».. Această orânduire -  zice dl POPA -  nu poate f i  abrogată prin deci­
ziunea Comitetului unui Partid , o ricâ t de important ar f i  e l , chiar dacă o aseme­
nea .deciziune s ’ar f i  luat cu m ajoritate valabilă , ceeace -  susține dl AUGUSTIN 
POPA -  nu e c azu l" ...

Dl Prof» AUGUSTIN POPA, prin acest răspuns, nu dovedește decât că d-sa, 
f ie  că nu-și mai dă seama de cele ce spune, f ie  că este de rea  credință.

I n t r ’adavăr, Hotărîrea C.C.E. a l P.N.T. dela 2 April 1965 nu este un 
"mandat imperativ" dat Coroanei sau C.N.R. ș i  nu are de loc scopul de a anula ro - 
Iu l de  a rb itru  constitu țional a l Coroanei. Hotărîrea U.C.E. a l P.N.T. nu este n i­
mic altceva decât o deciziune pe care a luat-o  forul suprem a l Partidului Național 
Țărănesc, deciziune privind ș i  afectând în  prim rând P.N.T. ș i  membrii săi»

Acest for a h o tă rît să -ș i retragă reprezentanții din Comitetul Național, 
ș i  aceasta este  un drept inalienab il a l acestui fo r. Nu numai a tâ t,  dar numai C. 
C.E. a l P.N.T. poate numi sau retrage reprezentanți P.N.T. la  sau din orice orga­
n iza ție  (aceasta pentru a lămuri pe dl VISOIANU care, în  aparență cel puțin, pro- 
povăduiește teo ria  că dnii AUGUSTIN POPA ș i  CORNEL BIANU au mandate dela dl IULIU 
MANIU ș i ,  ca a tare , mandatele acestor domni sunt irevocabile ș i  pe veci»)

Dl Prof. POPA, dând răspunsul pe care-1 dă, transpune g reș it problema ș i 
se face vinovat do un grav afront a tâ t fa ță  de Suveran cât ș i  fa ță  do partidul po­
l i t i c  din care este presupus a face parte , întrebarea a fo s t.în să  ju st pusă ș i  răs­
punsul corect l-an  dat doja mai sus. Hotărîrea C.C.E. a l P.N.T» afectează în  primul 
rând P.N.T. ș i  membrii acestuia, pentru cari constitu ie un"ordin imperativ" ș i  in­
d irec t -  da to rită  însăși așezărilo r C.N.R» -  are un efect deciziv asupra Comitetu­
lu i  Național, prin  faptul că retrage reprezentanții P.N.T. din acest Comitet.

Or, fără  partic iparea  P.N.T., acest comitet nu poate funcționa.
Mo Sa Regele este — cât timp î i  recunoaștem drepturile , ceeace ne sforțăm



să  faceri -  a r b i t r u l  c o n s ti tu țio n a l a l  v i e ț i i  p o l i t i c e  rom ânești. H o tărîrea  C.C.E. 
a l  P .N .T ., p r in  în su ș i co n ținu tu l e i ,  nu face decât să dea p o s ib i l i t a te  Regelui 
de a - ș i  onora o b lig a țiu n ile . H o tă rîrea  C.C.E. a l  P.N.T. nu e s te  un "mandat impera­
t iv "  dat Coroanei, c i  concluzia de fa p t a  unei s i t u a ț i i  pe care Regele n ’o poate 
n e g li ja  pen trucă , făcând aceasta , p r in  p ro p ria  Sa n e g li je n ță , v o ită  sau n ev o ită , 
p e re c lito a z ă  în s ă ș i  Monarhia.

Să fim în să  bine în ț e l e ș i  : C.C.E. a l  P.N .T. -  cum de ja  a  fo s t  d e c la ra t 
p u b lic  -  nu va p recu p eți n ic iu n  e fo r t  pentru a vedea rig u ro s  a p l ic a tă  H otărîrea 
sa d e la  2 A p ril 1965.

bar să mai revenim la  ce le  ce spune d l P ro f. POPA ; Dl AUGUSTIN POPA, în ­
t r e b a t  de ce deciziunea C.C.E. a l  P.N.T. n ’a r  f i  v a la b i lă , răspunde te x tu a l : 
"Fără a s tă ru i  asupra amănuntelor ju r id ic e , problema e s te  sim plă. P a tru  d in tre  coi 
șap te  sem natari au devenit în  e x il  c e tă țe n i a i  unor ț ă r i  s t r e in e .  P re te n ția  unor 
c e tă țe n i s t r e in i  de a  face p a rte  d in  conducerea unui p a r t id  p o l i t i c  o r i  d in  orga­
nul peprozen ta tiv  a l  poporului român e s te  absurdă". . .

Cu a l t e  cuv in te , d l P ro f. POPA, care se consideră un membru a l  P.N.T. ș i 
nu numai a t â t ,  dar, în  im aginația  d -sa le , "p u rtă to ru l de cuvânt" a l  a ce s tu i p a r t id , 
neagă v a la b i l i t a te a  H o tă r îr i i  C.C.E. a l  P.N.T. dela  2 A pril 1965, zicând că, pon- 
tru c ă  din c e i șap te  sem natari a i  a c e s te i  H o tă r îr i , p a tru  au deveni.t în  e x i l  c e tă ­
țe n i  a i  unor ț ă r i  s t re in e , această  H otărîre  nu e s te  v a la b i lă . Dacă dec i, a c e ș t i  pa­
t r u  nu deveneau în  e x i l  c e tă țe n i a i  unor ț ă r i  s t r e in e , deciziunea e ra  v a la b i lă  ! 
I a t ă  argumentul cheie a l  Dlui P ro f. POPA, pe baza căru ia  v rea  să  inducă pe M. Sa 
Regele, în tre a g a  op in ie  pub lică  română ș i  pe p r ie te n i i  s t r e in i  l a  a  desconsidera 
H o tărîrea  C.C.E. a l P.N.T. dela  2 A pril 1965 ! . . . »

Mai î n t â i  d l P ro f. POPA g re șeș te  : nu sun t p a tru  d in  c e i șap te  sem natari 
c a r i  au deven it în  e x il (rep e t : în  e x il)  c e tă țe n i a i  unor ță ri, s t r e in e ,  c i  doar 
doui, în  sp e ță  d n ii Dr. EMIL GHILEZAN ș i  LIVIU VANATU-GATTERBURG. E ste în să  in d i -  ‘ 
fe re n t dacă doar doui sau p a tru  sau t o ț i  membrii C.C.E. a l  P.N.T. au devenit în 
e x i l  c e tă țe n i a i  unor ț ă r i  s t re in e  (desigur dacă aceste  ț ă r i  s t re in e  nu’s  B ulgaria , 
Uniunea S o v ie tică , e tc .. .c e e a c o  n u - i cazul, d n ii  GHILEZAN ș i  V/NATU f i in d  c e tă țe n i 
a i  S ta te lo r  U nite a le  A m ericii).

Marea m a jo rita te  a  n o a s tră , a ce lo r care an a le s  ca lea  e x i lu lu i ,  d in  prima 
c lip ă , am a le s  a  munci cot l a  co t cu p r ie te n i i  s t r e in i  c a r i  ne înconjurau pen tru  a 
ne crea  nouă ș i  f a m il i i lo r  n o astre  o e x is te n ță  onorab ilă  p r in  sudoarea f r u n ț i i 
n o a s tre . Doar c â țiv a , numărați pe degete, s ’au so c o ti t  mai presus ș i ’n  îngâmfarea 
lo r  presum pțioasă, au a le s  a  t r ă i  d in  p o l i t ic ă .  Aceasta însemnează că, p en tru  a - ș i 
p l ă t i  c o șn ița , au a le s  să  vândă tra g e d ia  Neamului ș i  n e n o ro c ir ile  f r a ț i l o r  ș i  p r ie ­
te n i lo r  d in  înch iso ri ș i  Tară, în  schimbul unor su b ven ții lunare  f i e  d in  b a n ii Tă­
r i i  (unde reapare  faimosul Fond N ațional) f i e  d in  ce au p u tu t culege dela d i f e r i ­
t e le  o rg an iza țiu n i s tre in e .

Noi co i care am a le s  a  no c â ș tig a  e x is te n ța  c in s t i t ,  în  m ijlocu l p r ie te n i­
l o r  s t r e in i ,  a  t r e b u i t  să avem permise do ședere , permise de lu c iu , pașapoarte do 
c ă lă to r ie ,  o tc . e tc » . îm p re ju ră rile  au fo s t d i f e r i t e  ș i ,  u n i i  d in tre  n o i, au t r e ­
b u it  să  devină în  e x i l  c e tă țe n i  a i  ț ă r i l o r  care ne adăposteau. Am muncit ș i  ne-am 
c ro a t o e x is te n ță  c in s t i t ă ,  cioace nu ne-a  îm piedecat ș i  nu ne împiedecă ca, din 
prima c lip ă  do când suntem în  e x i l  ș i  papă, a z i ,  să ne f i  fă c u t ș i  să ne faceri da­
to r i a  de Români.

Dl Dr. EMIL GHILEZAN e s te  unul d in tre  P re ș e d in ți i  de O rganizație  Județea­
nă a  P .N .T ., fo s t  su b -se c re ta r de S ta t ,  fo s t  depu tat a le s  în  a le g e r i le  din 1946 — 
când d n ii  POPÂ  BlANU ș i  VISCIANU erau l a  adăpost în  e x i l ,  -  f o s t  ș e fu l  d lu i POPA 
când d—sa e ra  d ire c to ru l z ia ru lu i  "CURIERUL" l a  B ucurești. In  exil,, d in  1948, d l 
Dr. EMIL GHILEZAN n ’a  în c e ta t  să  ducă, lu p ta  p en tru  e lib e ra re a  T ă r i i .  A stfe l a
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fo s t  p rin u l S ec re ta r General a l  C.N.R., p o st pe care  l - a  abandonat ca p ro te s t  fa ­
ț ă  do ab uzu rile  d lu i VISOIANU ș i  s e r v i l i t a t e a  d lu i  POPA. I e ș i t  d in  C.N.R., d l-D r. ■ 
EMIL GHILEZAN n ’a  în c e ta t  s ă - ș i  facă  d a to ria  de bun Român, muncind p en tru  ex isten ­
ț a  p ro p rie  ș i  sa c rif ic â n d  pen tru  lu p ta  românească.

Ca a z i d l .  AUGUSTIN POPA, sau o r ic a re , să  nege d lu i Dr H4IL GHILEZAN ca­
l i t a t e a  do ce tă țe an  român, d re p tu r ile  salo  în  P.N.T® sau în  sânul o rg a n iz a ț i i lo r 
rep rezen ta tiv o  a lo  poporului român l ib e r ,  e s te  o probă do to ta lă  in c o n știen ță  sau 
de l ip s ă  elem entară de bun sim ț.

Dar nu numai a t â t .  T eoria  d lu i P ro f. POPA n u ț in e  în  p ic io a re  n ic i  măcar 
s t r i c t  ju r id ic ,  ș i  aceasta  cu a t â t  mai mult în  amalgamul de f i c ț iu n i  în  care  so 
complac d n ii  POPA ș i  VISOIANU. In tr*adevăr, n ic ă ie r i  în  C o n s titu ția  sau Legilo 
n o astre  n ’a fo s t  prevăzută a s t f e l  de s i tu a ț i e .  I a r ,  dacă privim  în  ju ru l n o s tru , 
nu găsim decât nenumărate exemple c a r i  nu fac  decâ t să dărâme m ăreăța te o r ie  a 
d lu i POPA. Voiu lu a  doar exemplul d lu i WILLY BRANT care ș i  e l ,  în  e x i l ,  a  lu a t  o 
c e tă țe n ie  s t r ă in ă  (norveg iană). Aceasta în să  nu l - a  făcu t pe nimeni -  a fa ră  poate 
do ADOLF HITLER -  s ă - i  nege c a l i ta te a  de German sau d rep tu l de a  lu p ta  pentru 
d re p tu r ile  poporului său, sau a  faco p a rte  d in  conducerea o rg a n iz a ț i i lo r  l ib e ro 
germane. Si c e tă țe n ia  norvegiană a  d lu i BRANT n ic i  nu l - a  îm piedecat pe acosta  să 
devină Prim arul O rașului B e rlin  sau conducător a l  p a r t id u lu i  s o c ia l i s t  german, cu 
adevărat una d in  p e r s o n a l i tă ț i l e  do irim ă  vaza a le  Lumii l ib e r o .  ! Așa dar s 

HOTARIREA CACUE. a l  P»N<,Tr. dela  2 A pril 1965 a  fo s t  lu a tă  cu m a jo rita te a 
s ta tu ta r ă  c e ru tă , conform a p lic ă r i i  s t r i c t e a Regulamentului de Func ționare  a  P,. 
N.T, în  E x il, ș i. deci e s te  p o rfe c t v a la b ilă  ș i  în  v igoare !

Si asum, să  revenim l a  d l CONST; VISOIANU .
Dl C onst. VISOIANU e s te  un vechi " c lie n t"  al e x ilu lu i  n o s tru . De p este  15 . 

a n i , d -sa  se menține coco ța t în  fru n tea  C.N.R. ș i ,  A după to a te  aparen țe le  ș i  în 
ciuda tu tu ro ra  -  d -sa  are  in te n ț ia  de a rămâne. Aceasta i - a  fo s t  legalm ente posi­
b i l  c â t pu tea su s țin e  ș i  dovedi -  sub o formă sau a l t a  -  a t â t  M. Sale Regelui câ t 
ș i  o p in ie i pub lice  rom ânești, precum ș i  anumitor p r ie te n i  s t r e in i  in te r e s a ț i ,  că 
so bucura de suportul. P.N.T. Acest suport a l  P.N.T. i - a  fo s t  a s ig u ra t . în  t o ț i  a— 
c e ș t i  a n i , de c ă tre  d n ii  : P ro f. AUGUSTIN POPA, Prof., V. VENIAMIN, CORNEL BIANU, 
e tc .  Dl. VISOIANU, pen tru  a  f i  s ig u r de suportu l P.N.T. ș i  de a-1 pu tea  dovedi, 
a  recu rs  l a  o manevră extrem de sim plă, dar t o t  a t â t  de e f ic a c e . A stfe l -  cu com­
p l i c i t a t e a  a c e s to r  dpmni- i-a "co o p ta t"  în  C.N.R. Nu numai a t â t ,  dar d l VISOIANU 
s ’a î n g r i j i t  în  continuu ca m a jo rita te a  membrilor C.C.E. a l  P.N.T. să f i e  în  acc- 
la ș  tim p, ș i  membrii a i  C.N.R. sau dopendenți m aterialm ente de d -sa . A tre b u i t 
ca RONULUS BOILA ș i  d l ANTON CRIHAN să  nu mai poată  suporta  abuzurile  d lu i VISOIA— 
NU, ș i  ca MIHAlL RAUTU ș i  SABIN MANUILA să moară, pentru  ca a ceastă  v ic lean ă  ordine 
a d lu i VISDIANU să  se  cutremure. A t re b u it  de asemeni p a trio tism u l l u i  Romulns 
BOILA ș i  a l  d lu i ANTON CRIHAN pentruca acțiunea  îm potriva d i c t a tu r i i  ș i  manevrelor 
d lu i VISOIANU să  f i e  p o rn ită  ș i  r e u ș i tă .  I a tă  cum, l a  2 A pril 1965, după an i de 
z i le  s ’a  p u tu t a junge, în  fine» ca m a jo rita te a  C.C.E,, a  P.N.T. să f i e  în t r u n i tă 
ș i  să re tra g ă  re p re z e n ta n ți i  P.N.T. d in  C .N .R .... Desigur aces t lu c ru  nu convine 
-*□ lo c  d lu i VISOIANU ș i  n ic i  d lo r  AUGUSTIN POPA, ALEX. BUNESCU, CORNEL BIANU sau 
P ro f. VENIAMIN ș i ,  cu t o ț i i ,  sub to a ta  form ele, încearcă  o ric e  pentru  a  b a g a te li­
za H o tărirea  C.C.E. a l  P.N.T. de la  2 A pril 1965 sau pentru  a - i  nega v a la b i l i t a te a . 
Cum se vede, a c e ș t i  domni, în  fru n te  cu d l VISOIANU, nu economisesc n ic tu n  e fo r t 
ș i  n ic i  o metodă sau argument, pen tru  a - ș i  ajunge scopul» A ltitudini ș i  cuvinte 
pompoase ca de exemplu " in te re s  superio r de S ta t" , e tc .  e tc ;  sunt în tre b u in ța te 
sub to a te  form ele ș i  l a  to a te  o c a z i i le .  P rin  aceste  manevre -  de acum bine cunos­
cute  în tre g u lu i  e x i l  românesc -  a c e ș t i  domni cred că vor re u ș i să rămână în  C.N.R. 
ș i  că m ic ile  l o r  e x is te n țe , a s ig u ra te  de m icile  su b v en ții, vor avea a s t f e l  să  mai 
continue în că  ș i  în  v i i t o r .
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I a tă  în să  că, de data  a s ta ,  o H o tărîre  a C.G.E. a l  P.N.T. a r e t r a s  manda— 
tc lo  P X T . d in  C.N.R. ș i  că d n ii AUGUSTIN POPA, Al. BUNESCU, CORNEL BIANU ș i  V. 
VENIAMIN nu n a i  sunt î n d r i t u i t i  de a  face p a rte  dip C.N.R. ca re p re ze n ta n ți a i  P; 
N.T«, i a r  d l VISOIANU se g ăseș te , deodată, fă ră  suportu l P U .T . !

A rb itru l c o n s ti tu ț io n a l , M. Sa Regele MIHAI ,  are  în  f in e  ocazia  de a - ș i 
face  d a to r ia .

In  s i tu a ț i a  p rezen tă , d n ii  C. VISOIANU, A. POPA, BUNESCU, BIANU ș i  VENIAMIN 
se cramponează ș i  comit z i  după z i  ac te  i le g a le  ș i  to a te  acestea  a c o p e r iți  f i in d 
de tăce rea  Suveranului.

Este cazul deci să  ne adresăm d ire c t  M. Sale Regelui MIHAI I  ș i ,  p e n ttu  a 
nu f i  n ic iu n  dubiu, o facem a s tă z i  p r in  aceasta  p u b lic , în trebând  :

-  MAJESTATE ! . . .  e ș t i  sau nu e ș t i  Regele n o s tru  ? . . .  Dacă M aiestatea Ta 
e ș t i  Regele n o s tru  -  și, v re i ca no i Românii de p re tu tin d e n i să  Te conși derăm ca 
a ta re  -  apo i, ȘIRE a i  o d a to rie  de fă c u t. Ai d a to r ja  de a cere d lu i C. VISOIANU 
domisiunoa sa ș i  a i  da to r ia  de a  ce rce ta  și, repune în  ordine t r e b u r i le  Comitetului 
Național. Româ n ! . . •  M aiestate a  Ta t rebu ie  să f i e obiect i v  ș i  p rezen t. Dacă nu v re i 
s 8o f i ,  apoi sp u n o n o o  I s ‘ \  ■

P entru  a în ch e ia , tre b u ie  să răspundem d lo r VIS02ANU, POPA, BIANU, VENIA 
MIN & Co l a  încă  un lu c ru  :

Dnii C. VISOIANU ș i  AUGUSTIN POPA, în  cursu l expunerilor d - lo r  de " p o l i t i ­
că externă" sau " p r in c ip ii  a le  a c ț iu n i i  n a țio n a le"  ne c a l i f ic ă  pe no i -  ce i c a r i 
nu suntem pe s ta te le  lo r  de p la tă  -  d rept n iș te  " r ă tă c i ț i "  c a r i  "suntem in d u ș i în 
eroare  de a titu d in e a  din u ltim a vreme a  unor guverne apusene”, ș i  c a r i  "suntem pre­
g ă t i ț i  să  intrăm  î n t r ’un d ia log , o cooperare, cu regimul care a  fo s t  impus ț ă r i i 
n o a s tre "5 suntem d e sc r iș i  a  f i  d rep t n iș te  "nem ulțumiți" care  "cerem reexaminarea 
l i n i e i  p o l i t ic e  a  e x i lu lu i  românesc în  lumina n o u ilo r r e a l i t ă ț i " ,  a c țiu n  care în ­
seamnă a "a le rg a  după successe efemere ș i  în șe lă to a re " . In  cursu l d i s e r t a ț i i l o r 
l o r ,  d n ii POPA ș i  VISOIANU nu se pot împiedeca să  "pipereze" a s a r t a ț i i l e  pompoase 
ce fa c , cu m ici co n clu z ii ca de ex,» ; "a s ta  l e - a r  conveni com uniștilo r" , ș .a .n .d , 
pen tru  a  lă s a  im presia că, d - lo r  sunt a d e v ă ra ții  buni Români c a r i  apără d re p tu r ile 
in a lie n a b ile  a le  poporului n o s tru , pe când noi suntem n iș te  b i e ț i  " r ă tă c i ț i "  c a r i 
nu ne dăm seama de ce le  ce se în tâ m p lă ! .. .  .

Aceste vorbe nu sunt decât o a l t ă  formă a  manevrele dlo C. VISIANU ș i  a 
a s o c ia ț i lo r  d ^ lu i. A ceștia  î ș i  înch ipu ie  că, lu ându-și aces t a e r  de p io s’ p a tr io ­
tism  ș i  în treb u in țân d  cuvinte goale ș i  m ărețe, schimbă r e a l i t ă ț i l e .

Dacă no-an r id i c a t  îm potriva d lu i VISOIANU ș i  a a s o c ia ț i lo r  d -sa le , n ’a 
fo s t  ca să  câștigăm ceva. Dimpotrivă, pe n ic i  unul d in tre  p r ie te n i i  mei sau pe mi­
ne nu ne p lă te ș te  nimeni ș i  a c t iv i ta te a  p o a stră  românească, în  lo c  de a  f i  subven­
țio n a ră , ne co stă  pe no i ș i  f a m il i i le  n o astre  z i de z i ,  ceas de ceas. N ici unul 
d in tre  no i nu-1 v rea  în lă tu ra t  pe d l VISOIANU sau pe vre-unul din a s o c ia ț i i  d - lu i 
p en tru  a se in s ta u ra  în  lo c . N ici unul d in tre  no i n ’avem nevoie de aceasta , f i e ­
care avându-ne e x is te n ța  de to a te  z i le le  bine o rându ită , fă ră  su b ven ții p en tru  ac­
t iv i t a t e a ' n o a s tră  românească. Dacă ne-am r id i c a t  îm potriva d lu i VISOIANU ș i  a 
m icului grup care-1  încon joară , e s te  pentrucă socotim că n u -i su f ic ie n t  ca să  se 
facă  l a  f ie c a re  10 Mai o d e c la ra ție  p a tr io t ic ă  sau ca, în  cadrul coopera tive i dec. 
com itete n a țio n a le  ce e s te  ACEN-ul, d in  an în  p a ș te , să se facă  a l t e  cuvân tări in i ­
moase, pentrucă apoi să nu se facă  nimic sub p re te x tu l că "nu se poate face  nimic 
c a n c e la r i i le  occiden ta le  arătându—so fo a r te  s a t i s fă c u te  de fa p tu l că R.P.R. s ’a r 
f i  ‘l i b e r a l i z a t - " ,  sau că "vina o p o artă  ace le  a u to r i t ă ț i  in te rn a țio n a le  c a r i  nu 
au ș t i u t  să  facă  să f i e  re sp e c ta te  în  fa p t p r in c ip i i l e  pe c a r i  le  proclamă în 
te o r ie " ...«»



-  16 -

■ Socotim că e s te  s u f ic ie n t  ca C.N.E. să se rezume l a  a  "dojeni" pe a c e ș t i 
p r ie te n i  o c c id e n ta li când se iv e ș te  ocazia , ș i  n ic i  a  spera că va veni o z i  când, 
ia to r i tă  a c e s te i  " a c t iv i t ă ț i " .  Guvernul dela  B ucurești -  im presionat ș i  în f r ic o ­
șa t -  î ș i  va recunoaște crim ele ș i ,  dându-se l a  o p a rte  î ,  mod g ra ț io s ,  va in v i ta 
pe d l .  VISOIANU, POPA & Co să  r e ia  cârmele T ă r i i .

Să fim în să  s e r io ș i  !
■ Dacă, î n t r ’adevăr-, a șa  z isu l " lib e ra lism " a l  guvernului R.P.R. nu înseamnă 

că Poporul Român se  bucură de D rep tu rile  Omului sau de D rep tu rile  P o l i t ic e  -  n ic i 
c h ia r  după noua așa  z isă  "C o n stitu ție"  -  ș i  dacă schim bările  din Tară sunt de o r­
d in  minor, -trebu ie , to tu ș i ,  accep ta t că au avut, ș i  au lo c  schim bări.

Aceste schim bări tre b u ie  ex p lo a ta te . E le .su n t ex p loa ta te  de p r ie te n i i  oc­
c id e n ta l i ,  c a r i  sunt l a  curent cu ce le  ce se p e tre c  în  Tară, ș i  trebuesc  să  f i e  ex­
p lo a ta te  de n o i, c a r i  i a r  suntem l a  curent cu ce le  ce se p e tre c  în  Tară. Cel care 
afirm ă că vreunul d in tre  no i am f i  p r e g ă t i ț i  să ținera un"dialog" sau să cooperăm 
cu Com uniștii de la  B ucurești, nu ș t i e  ce spune ș i ,  dacă o spune, e s te  pen tru  că 
e s te  de re a  c re d in ță . Pentru n ic i  unul d in tre  n o i, c e i c a r i  stăm în  sp a te le  Hotă­
r â r i i  C.C.E. a l  P.N.T. de la  2 A pril 1965, lu p ta  nu se va s f â r ș i  până ce D rep tu rile 
Omului ș i  D rep tu rile  P o l i t ic e  nu vor f i  re a s ig u ra te  Poporului n o s tru . Noi în să 
-  spre deosebire de d l VISOIANU, POPA & Co.- credem că vorbele  nu*s sud ic ion te  ș i 
că tre b u ie  să  organizăm ș i  să  punem e fo r tu l n o s tru  a lă tu r i  de ce l a l  O ccidentului 
pen tru  a  c re ia , î n  tim p, schimbarea care să a s ig u re  Poporului n o s tru  D rep tu rile 
Omului ș i  D rep tu rile  P o li t ic e  î n t r ’un S ta t în tr 'a d e v ă r  suveran.

. George V. SERDICI
Londra 14 I u l i e  1965.

VOULEZ-VOUS LA PREUVE DC CE QUE L’ON MANGE DIFFICILEMENT A SA FAM 
EN U.R.S.S. ?

I I  fa u t l i r e  lo  numero so r ta n t  de presse  de l a  "DOCUîIENTATION SUR LE COM— 
MUNIȚIE" p u b liee  p ar l e  CILaCC. Cet organisme, rap p e lo n s-le , fo u m it  periodiquo- 
ment le  moyen de p i lv e r is o r  l a  propagande subversive du CQMMUNISME, en d iffu sa n t 
to u te  l a  v e r i te  su r lo s  r e a l i t e s  de l a  v ie  courante en UoR.S.So.— — •  M V—̂  — ■—' —  . —  ' ^ — ——'—  •—MA—C — M M .*— — — »

Scus l e  t i t r e  "Coup d ’o o il  dans l ’a s s ie t te  du citoyon so v ie tiq u e" , vous 
y trouverez I e s  preuves in d is c u ta b le s  qu’ă l ’epoque des fusees in te rp la n e ta ir e s , 
lo  probleme e len en ta iro  du fULVITAlLLhSIENT re s te  lă -b a s  au stade  de c e lu i que nous 
avons connu, de s in i s t r e  nem oire, pendant l a  d e ra ie re  guerre J

Voilă ou mene l e  comnunisme applique ! Ceci n ’e s t  d 'a i l l e u r s  pas l a  seu le 
ta r e  du re g in e ...O n  vous p a r le  egalenept dans ce numero de l a  c rim in a li te  ju v en ile 
en URSS, do mâne que des debordementa sexuels qu’e n tra în o , sous ce reg ina , lo  non- 
epanouissement do l a  n a tu re  humaine. Vous y l i r e z  au ss i ce que pensent Ie s  jeunes 
A frica in s  e tu d ia n t on Union S o v ie tiq u e .

Procurez-vous c e tte  p re c ieu se  documentation en v ersan t VTNGT f r s  au C.CaP« 
du CILACC, 68 Square M ario-Louise, BRUXELLES 4 -  N° 971-74- Mention : Documentaj- 
t io n  n° 5-6/415-416
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DU FĂ CEL DL AL IX-ea CONGREb AL 
P A R TID U LU I COMUNIST ROM ÂN

de Alexandru TARNOPOL
Cm P a rtid u l M uncitoresc român, născut?etapă cum se ș t i e ,  în  1948, d in  fu­

ziunea P a r tid u lu i Comunist cu P a r tid u l Social-D er.ocrat, a  decis s ă - ș i  r e ia  denu­
m irea o r ig in a ră . Congresul a c e s tu ia , deschis l a  B ucurești î n  dim ineața z i l e i  de 
19 i u l i e ,  nu mai e s te  so c o ti t  ca f i in d  ce l de a l  IV -lea Congres a l  P a rtid u lu i Mun­
c ito re sc  Român, c i  -  lu c ru  de o im portanță excepțională  în  d ia le c t ic a  ș i  para—l i ­
tu rg h i i le  marxismului contimporan -  a l  IX -lea Congres a l  "P a rtid u lu i Comunist Ro­
mân". Această schimbare l a  f a ță  a regim ului in s ta u ra t  în  România, p r in  a c tu l t r ă ­
d ă r i i  to ta le  de l a  23 august 1944, se d a to re ș te  noulu i Prim S ecre ta r de P a r tid , 
N icolae Ceaușescu care , în  ace laș timp ș i  după p rop ria  sa c e r in ță , dev ine•Secra- 
t a r  General a l  P a r tid u lu i Comunist Român. '

Dat f i in d  că te z a  i s to r ic ă  fundamentală a  grupului național-cofaunist caro 
se găsește  a s tă z i  l a  p u te re  sub conducerea l u i  N icolae Ceaușescu, p r a t in d e a  a f in - 
ma că a tâ t  lo v i tu ra  de la  23 august câ t ș i  in s ta u ra re a , în  România, a regim ului ac­
tu a l ,  a r  f i  r e z u l ta tu l ,  nu a l  ocupării t e r i t o r iu lu i  n a țio n a l de c ă tre  fo r țe le  a r ­
mate so v ie tic e  c i ,  exclusiv , a l  lu p te i  armate pe care , sub conducerea P a rtid u lu i 
Comunist Român, na țiunea în tre a g ă  s ’a r  f i  r id i c a t  ca să o poarte  în  vederea e lib e ­
r ă r i i ,  pe de o p a r te , de sub jugul h itle r ism u lu l agonizant, ș i ,  pe de a l t ă  p a r te , 
d in  că tu șe le  d ic ta tu r i i  in te r io a re  a  o l ig a rh i i lo r  burghezo-m oșierești, e s te  e v i­
dent că preschimbarea de nume, care  face d in  România o Republică S o c ia lis tă  ș i  din 
P a rtid u l M uncitoresc, în  mod d ire c t ,  "P a rtid u l Comunist Român", încearcă  să  s ta b i­
le a sc ă , să  sem nifice ș i  să  p ro iec teze  ideo log ic  d ia le c t ic a  rev o lu țio n a ră  a unui . 
națicnal-comunism român.

P a r tid u l Comunist Român d ir i jâ n d , în  cadrul c o n s ti tu țio n a l a l  R epublicii 
S o c ia lis te  România, " to ta l i t a t e a  a c t i v i t ă ț i l o r  ș i  organism elor de S ta t" , se p la­
sează e l  în s u ș i , ș i  aduce România, ca S ta t, pe un p ic io r  de e g a l i ta te  cu P a rtid u l 
Comunist ș i  cu Uniunea S o v ie tică  ș i  p re tin d e , s s tf e l ,  l a  un loc  de cârmuire ș i  do 
avant-gardă în lă u n tru l câmpului s o c ia l i s t ,  devansând, d in  punct de vedere revolu­
ț io n a r ,  a t â t  Ungaria ș i  B ulgaria  c â t ș i  Polonia.

In  u ltim ă  in s ta n ță , c e l de a l  IX -lea Congres a l  P a r tid u lu i Comunist Român 
nu a  fă c u t decât să s ta b i liz e z e  d o c trin a l s i t u a ț i a  deja  co n fig u ra tă , în lă u n tru l 
la g ă ru lu i s o c ia l i s t  mondial, de c ă tre  rup tu ra  in te rv e n ită  în t r e  Moscova ș i  Peking 
ș i  da c o n c lu z iile  id e o lo g ic o -p o litic e  pe care elem entele n a ț io n a l is te  d in  Comita­
t u l  C entral a l  P a r tid u lu i, o b lăd u ite , mai în tâ iu ,  de Gheorghiu Dej ș i ,  apo i, con- 
contrându-se în  ju ru l l u i  N icolae Ceaușescu, au în țe le s  că so sise  momentul să  ș i 
l e  în sușească  deschis ș i  să  l e  exploateze s t r a te g ic ,  plecând de l a  s i t u a ț i a  de 
fa p t  provocată de această  ru p tu ră .

I a  o ra  ac tu a lă  ș i  considerând ansamblul s i t u a ț i e i  c r e a te , în  sânul câmpu­
l u i  s o c ia l i s t  mondial, de c ă tre  col de a l  IX -lea  Congres a l  P a r t id u lu i  Comunist 
Român, se poate , în  mod c e r t ,  afirm a că o b ie c tiv u l major a l  a c e s tu ia  d in  urmă a 
fo s t  ace la  de a  s t a b i l i ,  ire v o c a b il , o nouă s ta re  de fa p t, a tâ t  pe p lanul ideolo­
g ic  c â t ș i  pe p lanu l d ire c t  p o l i t i c  a l  r e a l i t ă ț i i  a c tu a le  a  comunismului mondial, 
s ta re  de fa p t caro îm parte, de a i c i  în a in te ,  la g ă ru l s o c ia l i s t  în  t r e i  mari d i­
re c ț iu n i  de marș, d ivergen te , dacă nu d e ja , an tagon iste  :
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— Do o p a r te . Uniunea S ov ie tică  ș i  p a r t id e le  Comuniste d in  Europa de Vest 
unde se poate , de asemenea, observa că, dacă P a rtid u l Comunist Francez în  s tru c tu ­
r a  sa a c tu a lă , se găsește  l a  avant-garda grupului occiden ta l p ro -so v ie tic , P a r t i ­
dul comunist i t a l i a n  a r  tinde-m ai mult să urmeze " l in ia  B u cu reșțiu lu i" , dacă n ’a r 
f i  decât pen tru  sim plul fa p t că aceasta  nu e s te ,  în  r e a l i t a t e ,  decât f ru c tu l  adap­
t ă r i i  l a  conjonctura p o s t- s ta l in ia n ă  a  Sud-Estului e-iropean, a  te z e lo r  fundamenta­
l e  d e f in ite  de T o g lia t t i  ș i  apărate  a s tă z i  de m a jo rita te a  C om itetului C entral a l 
P a r tid u lu i Comunist i t a l i a n  ; .

-  F ață  de grupul d ir ig u i t  de U.R.S.SC se r id ic ă  c e l a l  c ă ru i ep icen tru  po—. 
l i t i c o —id eo lo g ic  se găsește  l a  Peking, împreunând p a r t id e le  comuniste a f r o - a s ia t i— 
ce, precum ș i  cea n a i mare p a rte  a  te n d in țe lo r  rev o lu țio n are  ș i  a n ti-o c c id e n ta re 
actualm ente în  acțiune  îr .lă u n tru l a c e s te i lumi in term ediare  pe care Toynbee o nu­
mește "lumea p ro le ta r ia tu lu i  e x te r io r '4 a l  O ccidentului ( ș i  că ru i grup i  se poate 
adăuga f r a c ț iu n i le  pro-chineze a le  p a r t id e lo r  comuniste o cc iden ta le  ș i  sud-ameri— 
cane, precum ș i ,  b ine în țe le s ,  regimul l a  p u te re  în  a lb a n ia ) .

-  In  s f â r ș i t ,  l a  egală  d is ta n ță  de Moscova ș i, de Peking, c e l de a l  IX—le a 
Congres a l  P a r t id u lu i  Comunist român v ine să  de fin ească , de o manieră extrem de 
c la ră , p re c isă  ș i ,  în  acelaș tim p, deja  ire v o c a b ilă , "drumul românesc a l  s o c ia l i s ­
mului" d o c trin a  p o l i t i c ă  a  unui n a țio n a l—comunism european a le  că ru i teze  de ao- 
ț iu n e  ș i  a  că ru i v iz iune  ideo log ică  p re tin d , ev iden t, l a  o m obilizare  p o l i t i c ă  ge­
n e ra lă  a E s tu lu i european, în  ju ru l noulu i cen tn i de g ra v ițiu n e  de l a  B ucurești. 
Ș p rijin in d u -se  pe Iugoslav ia  ș i  contând pe acoperirea  ideo lo g ică  a f r a c ț iu n i i  majo­
r i t a r e  .a C om itetului C entral a l  P a r tid u lu i Comunist I t a l i a n ,  N ico la ie  Ceaușeseu ș i 
grupul său v o r încerca  acum s ă - ș i  apropie ș i ,  în  măsura p o s ib i lu lu i ,  să  ajungă l a 
o s tru c tu ră  de in te g ra re  economică ș i  p o l i t i c ă  a  U ngariei, a  B u lgarie i ș i  a  Polo­
n i e i .

*
^xele  p o l i t i c e  a le  național-com unism ului românesc în  Europa occiden ta lă 

se în d reap tă , pe de o p a r te , spre Bonn ș i ,  pe de a l t ă  p a r te , spre P a r is .
C ondiția  fundamentală a  r e u ș i t e i  a c e s tu i p lan  f i in d ,  în  faza  deciz ivă  a 

i n s t a l ă r i i  ș i  c o n so lid ă r i i  s a le , de o rd in  economic, guvernul de la  B ucurești se gă­
se ș te  în  o b l ig a ț ia  ire c u z a b ilă  de a  putea s t a b i l i  de u rgență  o platform ă de s p r i j i n 
economic l a  Bonn, de unde ș i  re t ic e n țe le  Cehoslovaciei., d in  ce în  ce mai p ronunțate , 
f a ță  de ex p erien ța  in  curs a  "drumului românesc a l  so c ia lism u lu i" , precum ș i  e x tre ­
ma a ten țiune  de care această  experien ță  se bucură în  Germania de E s t.

In tr 'a d e v ă r , Praga -  ș i ,  î n t r ’o anumită măsură, Varșovia de asemeni -  se 
tem de co n sec in țe le  a p ro p ie r ii  București-Bonn ș i  de ră s tu rn a re a  a c tu a lu lu i e c h i l i ­
b ru  în  E s tu l european, bazat pe în d ig u irea  in te re s e lo r  germane, spunându-și -  ș i 
pe bună d re p ta te  -  că, dacă a s t f e l  s ta u  lu c ru r i le ,  mai de vreme sau mai t â r z iu ,  sub 
o formă sau a l t a ,  B ucureșțiu l va tre b u i să  p lă te a scă  l a  Bonn c o n tra -p a rtea  s p r i j i ­
n u lu i economic german ș i  că, a ceastă  contra—p a rte  nu poate să  p rivească  decât reuni— 
f ic a re a  Germaniei ș i ,  su b în țe le s , re v en d ică rile  p riv in d  t e r i t o r i i l e  germane d in 
E s t. In  ace laș timp în să , Germania de E st vede, în  b reșa  fă c u tă  de c ă tre  regimul 
de l a  B ucurești în  l i n i a  de f i e r  a  d o c tr in e i H a lls te in  -  s ta b i l i r e a  r e la ț iu n i lo r 
diplom atice în t r e  B ucurești ș i  Bonn e s te , p ra c t ic ,  un fa p t îm p lin it -  o i e ș i r e  ma­
jo ră , baza cea mai ac tu a l r e a l i s t ă  a  o r ic ă re i  în c e rc ă r i  de a  purcede l a  re u n if ic a - 
re a  Germaniei.

De unde ș i ,  în  primul rând , re c en te le  lu ă r i  de p e z i ț ie  a le  guvernului de 
l a  B ucurești în  le g ă tu ră  cu problema ce lo r două Germanii, i a r  în  a l  d o ilea  rând, 
mai mult decât n e a ș te p ta te le  d e c la r a ț i i  a le  l u i  W alter U lb rich t care , l a  B ucurești, 
cu p r i l e ju l  Congresului, a  lu a t  p o z i ț ie ,  în  mod c o n stru c tiv , fă ră  r e t ic e n țe ,  pen­
t r u  aprop ierea  în t r e  B ucurești ș i  Bonn. In  ce p r iv e ș te  re u n ific a re a  Germaniei, Pa-
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t i s u l  ș i  B ucureștiu l văzând -  sau c e l p u țin  crezând că e s te  im portant, pen tru  in te ­
re se le  lo r ,  să  o afirm e f ă ț i ș  -  că această  problemă p riv e ș te  "ce le  două Germanii 
e le  î n ș i l e ,  mai în a in te  de o r ic e , precum ș i  Europa, în  t o t a l i t a t e a  e i ,  d in  care 
Germania face p a rte  in te g ra n tă " , nu e s te  de lo c  greu de în țe le s  r a ț iu n i le  p en tru 
care  te z e le  europene a le  G eneralului de Gaulle sunt considerate  cu o egală  a te n ț iu ­
ne l a  Bonn ca ș i  l a  B ucurești. A stăzi ca ș i  i e r i ,  p o s ib i l i ta te a  unei mari p o l i t i c i 
francezo în  Sud-Estvl Europei im plică , fundamental, e x is te n ța  unei Europe C entrale 
deschisă  în  mod to t a l  unei id o i europene de permanentă au to -d ep ășire , de permanen­
t ă  expansiune im peria lă  în  sp a țiu  ș i  în  s p i r i t .

In  u ltim ă a n a liz ă , p a r iu l  g a u l l i s t  î ș i  propune să  depășească ideo log ia  p r in  . 
g e o p o litic ă  ș i  d ia le c t ic a  p r in  d e s tin  ; o r d e s tin u l în su ș i  a l  a c e s tu i p a r iu  va f i 
d ec is  de răspunsul B ucureșțiu lui»  Acest lu c ru , Generalul de Gaulle î l  ș t i e  în că  d in 
1936. "  #

Presupunând că b locu l național-com unist a l  Sud-Estului european, în  concep­
ț i a  l u i  românească, va iz b u ti  să se afirm e în  mod e ficace  în  ju ru l .axei B ucurești 
Belgrad ș i ,  sp r ijirâ n d u -se  economie pe Germania ș i  ideo log ic  pe P a rtid u l Comunist 
I t a l ia n ,  să concentreze p o l i t i c  în  ju ru l său m a jo rita tea  E s tu lu i european, p o sib i— 
l i t a t e a  une i ră s tu rn ă r i  to ta le  a e c h il ib ru lu i  de fo r țe  în  Europa a r  deveni, a s t f e l , 
im ediat o p e ra țio n a lă  ș i  a c e a s ta , ev iden t, în  defavoarea Uniunii S ovie tice  ș i  în  fa ­
voarea te z e lo r  a x ia le  a le  d o c tr in e i europene g a u l l i s te .

Blocul național-com unist a l  Sud-Estului Europei ș i ,  u l t e r io r ,  t o t a l i t a t e a 
Europei de E s t sp r ij in in d u -se , după l i n i i l e  inm utabile  a le  m arei g e o p o li t ic i ,  pe 
p laca  tu rn a n tă  a unei Germanii re u n if ic a te  sau re u n if ic a b ile , devine a s t f o l  comple­
mentul politico-econom ic d ire c t  ș i  t o ta l  a l  unei Europe occ iden ta le  r e c o n s t i tu i te 
în  ju ru l  p u te rii, francezo, Marea Europă a s t f e l  concepută având a  se în to a rc e , după 
ace a sta , de o p a r te  spre Uniunea S ov ie tică  ș i ,  de a l t ă  p a r te , spre S ta te ie -U n ite 
ș i  lunea a t la n t ic ă  s u n ita te a  unei c i v i l i z a ț i i  se  d e fin e ș te , a tu n c i când problema 
a c e s te i u n i t ă ț i  se pune în  term eni do v ia ță  ș i  de moarte, ad ică  l a  s f â r ș i tu l  i s to — 
r i e i  s a lo , nu p r in  fa lim en tu l im p o s ib i l i tă ț i i  s a le  fundamentale de l a  urnă, c i  p r in 
f a t a l i t a t e a  în s ă ș i  a  antagonism elor c a r i  se r id ic ă ,  d in  e x te r io r ,  pentru  a  o d is tru g e .

A stăzi dacă mai e x i s t ă  o p o s ib i l i ta te  de sa lvare  a c i v i l i z a ț i e i  occ id en ta ­
l e ,  aceasta  se pune ca problemă ș i  r is c ă  să  devină i s to r ie  numai în  f a ța  a b isu lu i 
a f r o - a s ia t ic .

In  u ltim ă  a n a liz ă , guvernul de la  B ucurești î ș i  fundează ta c t ic a  ș i  s t r a te ­
g ia  sa , în  im ed ia t, pe s p r i j in u l  Germaniei Federale ș i ,  î n t r ’o perspec tivă  mai în ­
d e p ă rta tă , pe concepția g a u l l i s tă  a  Marei Europe, "de l a  A tla n tic  l a  U ra li" .

A stfe l ne apare ca extrem de sem nificativ  fa p tu l că, l a  B ucurești, cu oca­
z ia  c e lu i de a l  IX—le a  Congres al P a rtid u lu i Comunist Român, a tu n c i când Jeannetto 
Thorez-Vermeersch a  v o rb it în  numele P a rtid u lu i Comunist Francez, atacând în  mod 
v io le n t  p o l i t i c a  G eneralului de Gaulle -  " * . .am biguitatea p o l i t i c e i  g a u l l i s te ,  a 
a firm a t o ra to a ro a , p ro te jează  monopolurile c a p i t a l i s te  ș i  exp loatarea  c la s e i  munci­
t o r e ș t i  fran ceze . Dacă gaullism ul se separă , actualm ente, de in te re s e le  c a p i t a l i s te 
a lo  E ta te lo r-U n ite , aceasta  e s te  numai în  v ir tu te a  c o n tr a d ic ț i i lo r  in te rn e  a le  câm­
p u lu i im p e r ia l is t ,  ș i  nu pen tru  r a ț iu n i  de o rd in  democratic : c ăc i gaullism ul nu 
e s te  decât unu d in tre  l i n i i l e  def nsive  a le  m arelui c a p ita lism ..» "  -  d e le g a ț i i le 
române ș i  iugoslave, precum ș i  t o ț i  a s i s t e n ț i i  români d in  s a lă , î n t r ’o tă ce re  to ta ­
l ă ,  s ’au a b țin u t să aplaude, o s te n ta t iv .  Or, a tu n c i când Je a n e tte  Thorez-Vemeorsch 
a  v o rb it  în  numele F ra n țe i, ca de la  națiune l a  n a țiune , e a  a  fo s t  îndelung ovaționa­
t ă ,  ap laudată  în  p ic io a re  de t o t a l i t a t e a  d e le g a țilo r  P a r tid u lu i Comunist Român l a 
a c e s t  Congres : n ic iu n u l d in tre  d e le g a ți i  s t r e in i  n ’au avut p a r te  de o v a țiu n ile  p r i ­
m ite de rep rezen tan ta  franceză , l a  f e l  do n u t r i te  ș i  îndelungate  ca cele  ce au sar» 
l u t a t  pe Ni cola:*, o Ceauș escu<>
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In ședința din 22 Iu lie , A idit, șefu l Partidului Comunist a l Indoneziei - 
ș i ,  după părerea noastră, este  vorba a ic i de unul dintre momentele docizive alo .a­
cestui Congres -  a încercat, îndelung, să ra lieze  unanimitatea Congresului la  tezele 
președintelui indonezian Suekamo, privind necesitatea ș i  yrgența convocării unei 
"Conferințe Internaționale a Nevilor Forțe în  Marș" sau, urmând onomastica în săși ■ 
a Partidului Comunist indonezian, ’ CONEFO" (Conference des Nouvelles Forces Montantes) 

"Departe de a se găsi în  contradicție cu punctul de vedere len in is t asupra 
acestei chestiuni, ideea convocăred unei "CONEFO" a declarat Aidit,' se id en tifică 
to ta l  cu doctrina marxist len in is tă  a Revoluției Mondiale, In 1922, când nu ex istă 
decât un singur Stat so c ia lis t în  lume -  Uniunea Sovietică -  ș i  când Soc. Națiuni— 
lo r  nu era decât un instrument a l imperialismului mondial, venin înțelegea perfect 
ideea, susținută de tov. Ciceriu, a n e ce s ită ții  da a convoca un "Congres Mondial" 
destinat să răstoarne configurația re la țiu n ilo r in ternaționale ș i  să împiedice ca 
acestea să continui© a f i  instrumentul exclusiv a l imperialismului c a p ita lis t . Aceșt 
"Congres Mondial întrevăzut de Cicerin ar f i  treb u it să reunească nu numai reprezen­
t a ț i i l e  S ta te lo r deja constitu ite  ca a tare , c i ș i  acelea -  ș i  mai a les -  ale popoa­
re lo r de regim colonial, a lă tu ri  de reprezentanții o rgan izațiilo r muncitorești re­
voluționare. "Conferința Internațională a Nouilor Forțe în  Marș" -  a conchis A idit, 
oste identică, în  esența sa, cu ideea acestui "Congres Mondial" prevăzut de L-anin".

Or, după mărturia sc risă  a trim isului special a l z iaru lu i francez "Le Monde" 
la  București, cu p r ile ju l acestui a l IX-lea Congres a l Partidului Comunist Român, 
Philippe Bon, răspunsul guvernului dela București la  propunerile in ternaționalei 
anti-occidentalo a fo st următorul j "Rpmâma este alături, de Org, Națiunilor Unite 
ș i  nu de "Conferința Interna ț ională a Nouilor Forțe în  Marș".

Căci acesta pare a f i  paradoxul fundamental a l celui de a l IX-lea Congres 
a l Partidului Comunist Român : Chiha, deși perfect conștientă de escalada d ialec tică 
a p o z iți ilo r  adoptate de București, cari, în  ultimă analiză, vizează, subteran, la  o 
reconsiderare generală ș i  defin itivă  a s i tu a ț ie i  actuale a Revoluției Mondiale, în 
funcție de comandamentele po litico -stra teg ice  ale lumii occidentale fa ță  de f a ta l i -  . 
ta te a  is to r ic ă  a tăvălugului a fro -a s ia tic , susține tezele național-comunismului ro­
mânesc pentru ra țiu n i de ta c tic ă  an ti-sov ietică , în  timp ce Ungaria -^ la  mai puțin 
de 10 ani dela revoluția din Oct. 1956 -  ș i  Polonia -  în  momentul câBQ$t8Bfoâsmul 
polonez, reprezentat do grupul an ti-sov ie tic  a l "partizanilor" avansează spre pute­
rea to ta lă , p rin  generalii Moczar ș i  Piotrzak -  se găsesc în  obligația  de a contra­
zice p o z iț i i le  Partidului Comunist Român ș i  de a lua partea Uniunii Sovietice.

"Cine -  se întreabă Philippe Bon -  a r f i  putut să prevadă, în  1956, de p il­
dă, că reprezentanții Poloniei ș i  Ungariei vor ajunge î n t r ’o z i să dea României lec ­
ț i i  de f id e l i ta te  ș i  de credință fa ță  de Uniunea Sovietică, ș i  că acestea să nu mai 
aibă n ic i cea mai mică șansă de a f i  ascultate ?"

Ac easta  a r f i ,  așa, dar, în  esența e i ș i  din însuși punctul de vedere a l ce­
lo r  cari se găsesc astăzi în  s itu a ția  de a -i asuma responsabilitatea, J in ia  cea 
nouă a Partidulu i Comunist Român ș i  a guvernului de la  București. Partida angaja­
tă  a s tfe l de Nicolaie Ceaușeseu ș i  de membrii Comitetului Central a l Part. Corn. Rom. 
cari î l  urmează pe această cale, este , evident, imensă, a tâ t ca proiect fin a l cât 
ș i  ca antreprisă  p o litic ă .

In  afară, însă, de b ă tă lia  d ia lec tic  deja angajată de P art. Corn. Român pe 
planul p o lit ic , economic ș i  ideologic a l unei schimbări la  fa ță  românești ă conjono- 
tu re i  revoluționare mondiale ș i  a raporturilor de destin “titre  Europa de Est ș i  cea 
de Vest, această partidă pretinde, în  mod absolut, o integrare necondiționată ș i  to­
talmente revoluționară a n a țiu n ii române în  întregimea e i a lă tu r i  de acest Partid 
de care, însă, națiunea româna se găsește separată de prăpastia de netrecut a anilor 
de tenebre, coșmar ș i  de crimă dintre 1944 ș i  1964.

In tre  Part. Corn, Român ș i  viziunea sa național-revoluționară do a stăz i, ve­
ghează. halucinantă, tragedia irevocabilu lui, cadavrul m utilat a l unui neam ș i  ca­
ta s tro fa  unei i s to r i i  naționale redusă la  s ta tu tu l de sub-isto rie  ș i  de negru pustiu.

Alexandu TARNOPOL
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COMITETE NAȚIO NALE 
PRECESE ’ V E R B A LE

de I .  G. MUGUR

Răsfoind cata logu l a rh iv e i de p resă  de l a  B r it is h  Muzeum, am descoperit o 
m icuță r e v is tă  t i p ă r i t ă  l a  P a r is  în  1918 ș i  i n t i t u l a t ă  : "LA TRANSILVANIE” , Organe 
du Comite N ational des ^outnains de Transylvanie, du Banat e t  de Bucovi ne” »

Din ce le  c i t i t e  în  această  r e v is tă  am a f l a t ,  -  pentru  prima oară , -  că l a 
acea epocă e x is ta  în  s t r ă in ă ta te  ș i  o a l t ă  o rg a n iz a ție  p o l i t i c ă  românească î n  a fa ­
r ă  de aceea condusă de răp o sa tu l Take lonescu !

In  c o n tra s t însă, cu a c tu a la  s i tu a ț i e ,  în  ”ex ilu l.”n o s tru  așa  z is  p o l i t i c , 
"Com itetele Națio n a le " de l a  P a r is , în  1918, nu erau  o rg a n iz a ți i  p o l i t ic e  r iv a le 
ș i  n ic i  nu se acuzau rec ip ro c , în ju rându-se  ca o ș a t r ă  țig ăn ească , de h o ț i i  de 
"fonduri" sau de re p re z e n tă ri f i c t iv e .  -

Motivul e x is te n țe i  l o r  e ra  scuzat de s i tu a ț i a  c re a tă , ju r id ic  ș i  de fa c to , 
în  urma "păcel sep ara te" c a re , le g a l ,  î l  handicapa pe Take lonescu să  re p re z in te 
în  s t r ă in ă ta te  ș i  pe f r a ț i i  n o ș t r i  de peste  C arp a ți.

Si a tu n c i, ca ș i  acum, asemenea o rg a n iz a ți i  p o l i t ic e  dispuneau de d i f e r i t e 
"FONDURI" ș i  primeau d i f e r i t e  subvenții, c a r i  l e  a sig u ra  func ționarea  în  sen su l sco­
p u lu i p a t r io t ic  u rm ărit în  comun. In  această  p r iv in ță , .u n  proces verbal în  care  se 
în re g is tre a z ă  ce le  d isc u ta te  în  șe d in ța  d in  z iua  de 3 August 1918, ne dă l e c ț i i  de 
o n e s t i ta te  ș i  p a trio tism  asupra f e lu lu i  cum tre b u ie sc  să f i e  adm in istra te  asemenea 
"fonduri"  ș i  "subven ții"  s

-  Bl Dră ^ lc e s c u .  anunță că a p rim it, p r in  in term ed iu l B lui FRANKLIN-BUILLON, d in 
p a rte a  guvernului francez , o sumă de 20.000 f r .  ș i  p rec izează  că această  donație 
nu a  fo s t  s o l i c i t a t ă .

-  B l. Comp a cere  să  se s ta b ile a sc ă  anumite re g u li  pen tru  în tre b u in ța re a  unor ase­
menea fonduri ș i  propune ca e le  să  f i e  în  mod automat v ă rsa te  c a s ie r ie i  comite­
tu lu i .  Be asemenea, d l Comșa s tip u le a z ă  că : "o ric a re  c h e l tu ie l i  să  f i e  ordonan­
ț a t e  de c ă tre  P reșe d in te le  ș i  S ec re taru l General ș i  v e r i f ic a te  de o comisiune de 
co n tu ri compusă d in  d n ii  Vuia, Pangra ti ș i  Mironescu.

Adunarea aprobă în  în treg im e, cu vo t unanim, to a te  ce le  propuse de d l Comșa.

După aproape o jum ătate de seco l, g en era ția  a c tu a lă  poate c i t i  cu admira­
ț i e  ș i  profund re sp ec t ce le  în r e g is t r a te  de a ce s t p ro ces-v e rb a l, l a  P a r is , în  1918,

Ne întrebăm  cu cat sentim ent de scârbă ș i  nem ărginit d isp re ț vor c i t i  ge­
n e r a ț i i l e  v i i to a r e  PROCESUL-VERBAL în  care au fo s t  în r e g is t r a te ,  în  șe d in ța  C u rții 
de Apel d in  Berna, în  Mai 1950» d e ta l i i l e  "fondului"  a d r i in is tra t  de d l C. V ișoianu.

Nu cred că mai e s te  nevoie să  ne întrebăm cine v e r i f ic ă  în tre b u in ța re a 
" su b v e n țiilo r” p rim ite  de "C,N,R.,"u l  d lu i V ișoianu, d in  p a r te a  guvernului american 
p r in  in term ediu l l u i  "Eree-Europe". .

I.G.M.
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Dh-AR FI ADEVĂRAT
O agenție de presă din Viena a publicat o informație după care guvernul 

comunist do la București ar fi dispus să revadă situația Bisericii catolice din 
România și să studieze, împreună, cu Sfântul Scaun, un plan pentru îmbunătățirea 
raporturilor dintre autoritatea de Stat din R.P.R. oi Vatican. Inițiativa aceasta 
- preciza informația citată - ar fi însă condiționată de"buna voință” a Vaticanu­
lui, care ar trebui să facă ''primul pas, cerând această întâlnire bilaterală"......

Bacă între Sf. Scaun și guvernul din București s’ar ajunge la tratativele 

anunțate de știrea citată, tratativele acestea vor trebui să contemple și să cau­
te o soluție și pentru problema Bisericii Unite suprimato, problemă încă vie, încă 
actuală ; mai actuală ca oricând,astăzi, când Rusia încurajează și (deocamdată în 
umbră) susține revendicările maghiare în Transilvania-, Bacă între Vatican și Repu­

blica Populară Romană se vor avea tratative pentru îmbunătățirea raporturilor lor, 

tratativele acestea nu vor putea să nu includă și revizuirea acelei grosolane, cri­
minale erori comise în epoca stalineană de conducătorii comuniști români, care a 
fost lichidarea unei Biserici ce reprezintă însuși sufletul și conștiința naționa­

lă a Ardealului romanesc și latin.
0 Biserică nu e o administrație oarecare, care poate fi dilatată sau res­

trânsă și chiar suprimată după plăcere. Puși în ilegalitate și aruncați în închiso­
ri preoții uniți și episcopii lor, marea majoritate a credincioșilor s’au adresat 
preoților catolici de rit latin, aproape toți, unguri, pentru a putea continua prac­
ticele religioase ale credinței lor ; dar nu sunt rare .cazurile în care drama aces­
tor credincioși fană Biserică a devenit, în mâpa preoților unguri, un instrument 
de luptă cu totul de altă natură decât cea religioasă»

Asimilarea forțată a credincioșilor uniți din Transilvania la Biserica or­
todoxă acreiat apoi un precedent cât se poate de primejdios, favorabil mașinații­
lor minorității maghiare din Ardeal. Prin înaltul cler din Ungaria, a cărui voce 
(spre deosebire de aceea a unicului episcop român încă în viață, P.S.S. Hossu, 
constrâns să tacă în sihăstria sa de la Căldărușani) este ascultată la Roma, aceas­

tă minoritate, în prevalentă catolică, agită acum problema realipirii Transilvaniei 
la Ungaria, prospectând, în sprijinul tezei lor, că mai curând sau mai târziu mino­
ritatea maghiară catolică de rit latin din Ardeal va fi la rândul ei înglobată cu 
forța în ortodoxie, întocmai ca uniții români.

Problema Transilvaniei e astăzi una din marile preocupări ale guvernului 
delă București. Bar să nu se uite că problema politică a Transilvaniei e și pro­
blema religioasă, e în primul rând problema religioasă a acestui ținut. Unirea cu 
Roma ă avut pentru Românii din Transilvania C9mnif3cația unei revoluționare regă­
siri a conștiinței lor de popor și a afirmării latinității lor. Sunt două realități 
care nu. pot fi separate și de faptul acesta responsabilei de suprimarea unei Bise­
rici care reprezintă însuși sufletul românesc și latin al Ardealului, nu și-au dat 
seama. încep să-și dea seama astăzi, sub presiunea unor evenimente care scoțâțid 
Tara de sub călcâiul muscălesc, o expun acum la primejdiile unui mișelesc șantaj 

politic».
Nu Vaticanul trebuie să facă"primul pas” pentru întoarcerea în legalitate 

a celor două Biserici catolice din România. Inițiativa trebuie să pornească dela 
cei care s’au făcut răspunzători de o greșeală astăzi devenită o armă primejdioa­
să în mâinile dușmanilor,, alo Ungurilor. Facă ei acest prim pas aducător de sigu­
ranță, de echilibru., de legalitate. Facă-1 pentru salvarea acelorași valori în nu­
mele cărora a fost proclamată schisma economică, care a restituit României o mar­
gine considerabilă de autonomie, în echilibrul economic al blocului sovietic, pe 
caro n ’o au nici una din celelalte State satelite. ........

"ACȚIUNEA CATOLICA ROMANA” Director C. Dragau
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CEASUL AL DO ISPREZECELEA
de : I.D.M.

In  sbuciumatul n o s tru  e x i l ,  ca ș i  în  mai v ech ile  tim puri de b e jen ie , B ise­
r ic a  ne-a  f o s t ,  ș i  a r  f i  t r e b u i t  încă să ne f i e ,  o v a tră  de lumină, de nădejd ie  ș i 
de pace.

Din n e f i r i c i r e ,  în  ce p r iv e ș te  grupul Românilor r e fu g ia t i  de la  P a ria , nu 
așa  s tau  lu c r u r i l e .

Ba d in  co n tră . Rădăcina ascunsă a n e în țe le g e r i i ,  a  g â lc e v ii permanente ș i 
a  n e s t in s e i  n o astre  amărăciuni se găsește  a  f i  p r in s  cap v iu  tocmai l a  B ise rica 
d in  P a r is , unde s lu je ș te ,  înveșm ântat de beznele nesupunerii l a  c a te r is e a lă ,  fo s­
tu l  p reo t Boldeam .

"C urieru l Românesc" în  re p e ta te  râ n d u ri, s ’a făcu t ecoul în t r e b ă r i lo r  de 
t o t  f e lu l  ș i  a l  n e l i n i ș t i l o r  d in  ce în  ce mai adânci de care se găsesc în c e rc a ț i , 
do l a  o vreme încoace, c re d in c io ș ii  români dela  P a r is , m artu ri z i  de z i  a i  s a c r i­
le g iu lu i  bezmetic ș i  a i  manevrelor mai mult decât suspecte -  dezbinarea, u r i l e 
se c re te  ș i  c l e v e t i r i l e  subterane, d iversiunea ș i  dezinform ația l a  ordinea z i l e i  - 
care  to a te  î ș i  au o rig in ea , d ire c tă  sau p re făcu t in d ire c tă , în  umbra a l ta ru lu i 
p ân g ărit de l a  rue Jean de Beauvaia.

Or, to a te  acestea  sun t, î n t r ’un anumit sens, lu c ru r i  normale, abso lu t n o r­
male. Căci, dacă nesupunerea l a  c a te r is i r e a  pronunțată  de c ă tre  M itro p o litu l Visa— 
r io n  Puiu asupra f i i n ț e i  p re o ț ie i  d lu i V asile  Boldeam e s te  adevărată  -  ș i  aceas­
t ă  c a te r i s i r e  estO jpenttu  n o i, un a r t ic o l  de c re d in ță  ș i  de in d iscu ta  i l  adevăr 
c r e ș t in  -  a tu n c ia , simpla p rezen ță  a  în d e p ă r ta tu lu i de l a  a l t a r  l a  lo cu l în s u ș i 
unde e l  nu mai a re  ce cău ta , re p re z in tă , pentru  e l  ca ș i  pentru  n o i, un păca t de 
moarto : s ta re a  de fa p t p rezen tă  c o n s titu e , așa dar, p r in  ea în s ă ș i ,  un fo ca r dă 
păcătoșenie  mare, do în tunecare  a  c re d in țe i ,  de tră d a re  a  c e lo r s f in te  ș i  do pro— 
vocațiune sa ta n ic ă . Dacă simbolul l u i  C hristos se îm plinește  p r in  u n irea  p ă c i i  ce­
l e i  adevărate  ș i  n e tre că to a re , simbolul Satanei m  poate f i  decât ace la  p r in  care 
se îm plinește  lu c ra re a  d e sb in ă rii făcă to a re  de amărăciune ș i  de u ră .

Tot ce v ine  de l a  a l ta r u l  pângărit a l  B is e r ic i i  d in  s tra d a  Jean de Beau- . .. 
v a is  ș i  c â t aceasta  s ta re  de lu c ru r i  va mai dura, va p u rta , d e c i , f a t a l ,  semnul 
marei nenorociri,sem nul m u ti la ț iu n i i  h a ru lu i p reo țesc  ce se în d ă ră tn ic e ș te  a - ș i 
cău ta  adăpost acolo de unde i  s ’a r id ic a t  ș i  canonica isg o n ire , semnul m inciunii 
d ă tă to are  de moarte, a l  în tu n e r ic u lu i ș i  a l  u re i  n e m ă rtu ris ite .

Din punctul de vedere a l  adevărului c re d in țe i n o astre , aceasta  e s te  s i tu a ­
ț i a  a c tu a lă  a  B is e r ic i i  rom ânești de l a  P a ris  ș i  aceasta  e s te  ș i  ra țiu n e a  adâncă 
a  n e n o ro c ir ii  n o a stre , s e c re tu l n e p u tin țe i n o astre  de a re g ă s i lumina ș i  pacea 
c r e ș t in ă t ă ț i i  no astre  acolo unde e le  î ș i  au  lo c u l l o r  de a  f i  ș i  s fâ in ta  lo r  așe­
zare  nevăzută.

Cu f ie c a re  z i  ce t re c e , fa p te le  ne dau, d in  n e fe r ic i r e ,  to t  mai mult 
d re p ta te .

La tim pul său, "C urieru l Românesc” a  p ro te s ta t  cu u ltim a v io le n ță , urmat 
f i in d ,  în t r u  aceasta , de cea mai mare p a rte  a  c re d in c io ș ilo r , împoyriva h iro to n i— 
s i r i i  d lu i C.V. Gheorghiu, p ro te ja tu l  -  în  sen su l ®1 mai dubios a l  cuvân tu lu i, du­
pă cum s ’a  dovedit cu h o tă r îre a  a ce s tu ia  de a  se în to a rc e  în  ța r ă ,  in v i ta t  de au­
t o r i t ă ț i l e  comuniste de l a  B ucurești — d - lu i V asile Boldeanu, h iro to n is ir e  de 
avant-gardă ș i  mult în  s p i r i t u l  vrem ei, d l Boldeanu s lu jin d , în  această  împreju­
ra r e ,  a lă tu r i  de un bogat sobor de p o l i ț a i ,  e tc .  P robabil ca să ferească, pe noul 
presupus h i r o to n is i t  de entuziasm ul ș i  de vătăm ătura c re d in c io ș ilo r , no-am z is 
n o i, a tu n c ia .
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Or, a s tă z i ,  ș i  fă ră  de n i c i  o m irare , aflăm că d l V asile  Boldeanu se gă­
s e ș te , ca să  zicem așa , l a  c u ț i t e ,  cu d l C.V. Gheorghiu, de care  l a  rândul său se 
leapădă, ș i  S .S . Episcopul Dr. T eo fil lonescu. T o ți con tra  tu tu ro ra .

S fânta  S c rip tu ră  z ice  că"îm părăția  Satanei e s te  îm p ă rțită  în  contra  e i 
în s ă ș i" .  Lucru ce se vede c la r  l a  cazul în  d is c u ț ie .

Cum d l V asile  Boldeanu, în  nenorocirea l u i ,  s ’a  rup t a s t f e l  până ș i  de col 
d in  urmă d in tre  c e ta ș i i  l u i ,  ș i  cum s ta re a  canonică în  care se a f lă  d -sa  ce re , f&- 
r ă  de răgaz, ca u ra  de care se găsește  posedat s ă - ș i  caute  z i  ș i  noapte o v ic tim ă 
spre devorare -  "Querens quom d e v o re t . . ."  , P e tro , I ,  5/8  -n o i credem că se va în­
d re p ta ,în  curând, în  con tra  sa în s u ș i .

La ace a stă  c o t i tu ră , noi î l  așteptăm cu to a tă  m ila n o a s tră .
Mult a  f o s t ,  p u țin  a  rămas !

I.D.M.

. . • , • r • »  - * « • «

I AR POLITICA _LĂ -MOSCOVA . . ^

Cazanul f ie rb e  d in  nou l a  Moscova, unde Brejnev nu se va putea m enține. 
Kossyguine va rămâne l a  p u te re  ca p reșed in te  a l  C o n siliu lu i. Se p rea  poate ca e l 
să  d e țin ă  o p u te re  re a lă  dar t o t  așa  de bine să  nu f i e  decât un f ig u ra n t.

P entru  moment, două grupuri se în fru n tă  pen tru  precădore.M ai în t â i  grupul 
te h n o c ra ți lo r  c a r i  vor să în lo cu ia scă  pe Brejnev p r in  Podgorny ca prim se c re ta r  a l 
Com itetului c e n tr a l .  Acest grup e s te  s trâ n s  le g a t în  ju ru l  noulu i s e c re ta r  a l  Co­
m ite tu lu i c e n tra l ,  D im itri Feodorovici Ustinov, fo s tu l  ș e f  a l  in d u s t r ie i  armamen­
tu lu i ,  su s țin u t de f o ș t i i  l u i  c o lab o ra to r i, C onstantin  Rudniev ( fo s t  ș e f  ad junct 
a l  in d u s tr ie i  armamentului ș i  a c tu a lu l v ico -p re șed in te  a l  C o n siliu lu i de M in iș t r i) , 
Leonid Snirnov ( fo s t  ș e f  a l  C om itetului c o n s tru c ție i  ae ro n au tice i ș i  acum v ice­
p reșed in te  a l  C o n siliu lu i) ; VladimirNovikov ( f o s t  ș e f  a l  p la n i f i c ă r i i  de s t a t , 
da t a fa ră  do H rușc iov  i a r  acum v ice -p re șed in țe  a l  C o n siliu lu i ș i  ș e f  a l  C onsiliu ­
l u i  Superior a l  Economiei n a țio n a le ) . P rin  in term ediu l l u i  U stinov, a ce s t grup 
are- le g ă tu r i  s trâ n se  cu u n ii  m areșali d in  URSS, anume m areșalul Aerului Sudie ț, 
M areșalul N icolae Voronov, d ire c to ru l a r t i l e r i e i  so v ie tic e , ș i  m areșalul Matviev 
Zakharov, ș e f  a l  s ta tu lu i-m a jo r  general, t o ț i  m i l i t a r i  ț i n u ț i  în  umbră în  u l t im i i 
an i a i  e re i  h ru șc e v is te . A ceștia  au de gând să  facă  unele reforme l ib e ra le  în  do­
meniul a g r ic u l tu r i i  ș i  a l  economiei, împreună cu Kossyguin^ca p reșed in te  de con­
s i l i u  exercitând  o p u te re  e fe c tiv ă . In  această  îm prejurare , p a r tid u l comunist n 'a r 
ju ca  ro lu l  p r in c ip a l,c a re  a r  f i  asumat de te h n o c ra ți (econom iști ș i  te h n ic ie n i) .

C e lă la l t  grup vrea să  mențină suprem ația p o l i ț i e i  p o l i t i c e ,  sub oblădui­
re a  unei suprem ații a  p a r t id u lu i  comunist d in  URSS. Adevăratul său ș e f  e s te  Ale­
xandru Chelepine, care  a r  în lo c u i pe Brejnev. Acest grup e s te  su s țin u t de n o ile 
echipe a le  p o l i ț i e i  p o lit i .e e , d i r i j a t ă  de ș e fu l KGB-ului (S e c u rita te a  de S ta t) 
Vladimir Semitșanski ș i  c e i t r o i  g en era li de p o l i ț i e i  Iv a șu tin e , generalu l-loco— 
te n en t Zakharov ( -.omonim f ă r ă  rudenie a l  ș e fu lu i  de s t a t  major, . Zakharov în so țe a 
pe Hrușciov în  to a te  c ă lă to r i i l e  s a le ) ,  generalu l Roman Rudienko (omonim fă ră  ru ­
denie a l  m areșalu lu i a v ia to r .  Roman Rudienko e s te  procuror general a l  URSS ș i  pre­
șe d in te  a l  T ribunalu lu i sp e c ia l care  judecă c az u rile  de sp io n a j, c o n tra -re v o lu ție , 
r e z is te n ță  an ti-com unistă  ș i  o ric e  a l t e  ac tiv ită* su b v ers iv e^ ; generalu l Vladimir 
Tikunov, m in is tru l a p ă r ă r i i  o rd in e i p u b lice .

Acest grup e s te  v iguros su s țin u t dc se c re ta ru l general a l  T in e re tu lu i co­
m unist, S. Pavlov, ș i  de c e l  mai tâ n ă r membru a l  Praesidium ului C aB ite tu lu i Ccn--



-  25 -

t r a i ,  Dumitru Stepanovici Poliansky (48 de ani, singurul fără portofoliu  ministe­
r i a l ) .  După ce a r elimina pe Brajnev, acest grup a l lăsa  pe Kossyguine în  loc, 
fără  putere efectivă, până co, de voie de nevoie, a r lăsa  locul lu i  Poliansky.

Mikoyan, președintele Sovietului suprem, adică șeful S tatu lu i, a r repre­
zenta can tita te  neg lijab ilă  pentru toată  lumea ș i  a r rămâne în  loc.

Primul grup are în  urma lu i  numeroși sim patizanti. Cel de a l doilea grup 
este  compus din "apparatchiki" (funcționari a i aparatului de Stat ș i  komsomoli). 
Ar lua puterea numai în  urna unui putsch despre care se vorbește la  Moscova ca de 
o p o s ib ilita te  pentru s fâ rș itu l lu i  Iu lie . Primul grup are un program p o lit ic  l i - 
bera lizant. Al doilea, vrea puterea pentru putere. Orice pronostic, în  ceeace-1 
privește , este  prematur, dar e l este capabil de orice în  toate d ire c ți i le  (a tâ t 
în tă r ire  a d ic ta tu r ii  cât ș i  liberalism, demagogic).

I n  ultim ele săptămâni, fo r t i f ic a ț i i le  Kremlinului nu lasă să treacă decât 
puține inform ații. Pentru m ulți observatori a i  p o lit ic e i sovietice, această tăcce 
re pare amenințătoare.

*
P ro testările  șovăelnice ș i  puțin convingătoare a le  Rușilor împotriva ac­

ț iu n ilo r  americane în  Vietnam, au scăzut considerabil deja p rs tig iu l Rusiei în 
lumea a s ia tic ă . Nimeni nu posedă probe concrete, dar se pare că fu  Kremlin păre­
r i le  sunt îm părțite ș i  că p o z iți ile  lu i  Brejnev ș i  Kossyguine nu mai sunt a tâ t 
de solide. Mareșalii sunt aceia care în  primul rând nu sunt dispuși a accepta în 
mod paaiv o a s tfe l  de pierdere de p restig iu . Un a rtic o l apărut în  ziarul m ilita r 
"Krasnaia Svesda" (Steaua Roșie), în  care v i i  c r i t i c i  sunte lansate la  adresa Pe- 
kingului ș i  a Washingtonului, tind  urechile. Jurnalul atrage a ten ția  asupra unei 
sub-estiraări a fo rje i m ilitare  sovietice ș i  ca lif ic ă  pe Americani, în  ce privește 
evenimente din Vietnam, de "nebuni aroganți", care-și închipui a f i  stăpânii lumii 
Probabil pentru a respinge unele reproșuri făcute de Chinezi, ziarul continuă zi­
când că partidul comunist a l uniun ii Sovietice nu răspândia i lu z i i  ș i  nu hrănia 
poporul sovietic  cu legende asupra slăb ic iun ii m ilitare  a agresorului.

In spatele acestei s i tu a ț i i ,  se aude, pare-se, m îrîia la  m areșalilor ro ș i i , 
care sunt de părere că p o litic a  urmată de Brejnev ș i  Kossyguine nu este destul de 
dură, destul de re a lis tă . Dar așa cum s ’a mai spus, sunt puține dovezi despre o 
tensiune în tre  diriguitorii p o l i t ic i  ș i  m ilita r i a i Rusiei -  vocea "Stelei Roșii" 
a r  putea însă constitu i o dovadă.

LUCRĂRI DD LITERATURII UNIVERSALA. In 1965, la  Editura pentru l ite ra tu ră 
universală din București, se va t ip ă r i  în prima ed iție  o serie  de lu cră ri valoroa­
se, p rin tre  care epopeea "Lusiada" de Camoens, nemuritoarea poveste de dragoste 
"Tristan ș i  Isolda", celebrul roman "Don Quijotte" de Cervantcs, t ip ă r i t  pentru 
prima oară. în  ^mânia in teg ra l.

Colecția "C lasicii lite ra tu rii universale" se va îmbogăți ș i  cu a lte  t i t ­
lu r i  : "Schițe ș i  povestiri" de O'Henry, o ct-leg^re de povestiri din creația  pro­
zatorului american Bret Harțe, o antologie a nuvelei austriece din sec. a l XlX-ea, 
romanele "S fîrș itu l burghezilor" de sc riito ru l belgian Camille Lemonnier, "Rode- 
rick  Random" de Tobias Smolett, "Jude neînțelesul" de Thomas Hardy ș i  "Jurnalul" 
lu i  Samuel Pepys. In aceeași colecție  vor f i  traduse din l i te ra tu ra  franceză "Via­
ța  lu i  Henri ^rulând" de Stendhal, "Nababul" de Alphonse Daudet ș i  c ic lu l "Isto­
r ie  contemporană" de Anatole France. L iteratura germană este prezentă cu o se lec ­
ț ie  din opera lu i  Theodor Eontane, l ite ra tu ra  polonă cu "Țăranii" de W. Roymont, 
l ite ra tu ra  i ta lia n ă  cu lu c ră rile  "închisorile mele" de Silvio Pellico ș i  "Vice­
reg ii"  de ^'ederico de Roberto, ia r  l ite ra tu ra  chineză cu romanul "Ciudatele is to ­
r i s i r i ,  a le lu i  Liao Ciai" de Pun Sun-lin.
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Ca M F O U  DE MARINARI  -I UE POLIȚIȘTI  CAUTA LA PRINȚUL CAROL
AL ROMÂNIEI, PE BANDITUL CAILOR EBRATE EVADAT - ..O

T J  T n n  T • Hali NU’L GĂSESC • . • j  AWcnrvLondra-Lum 12 I u l i e  —--------- --------- de A lain MANEVY
Evadarea l u i  Ronald Biggs, loco tenen tu l N° 2 a l  gang-ului d in  tre n u l poș­

t a l ,  va turm enta încă mult timp pe S ir  Erank Soskice, m in is tru l de In te rne  a l  Ma­
i e s t ă ț i i  S ale . Azi dim ineață e rândul p r in țu lu i  Carol a l  României de a  in te rv e n i 
în  această  a facere  sen za țio n a lă .

C o n silie ru l p r in țu lu i  a c e ru t, în  cu rsu l n o p ț i i ,  m in is tru lu i de In te rn e , 
să  pub lice  o d e c la ra ție  fără, n ic i  un echivoc, a s t f e l  în c â t să  d isoc ieze  în  mod ca­
te g o rie  ș i  p u b lic  numele său de a face rea  fu r tu lu i  fabulos d in  tro n u l p o ș ta l G las- 
cow-Londra.

In tr*  adevăr, în  in te rv a lu l  de 24 de o re , -vineri ș i  sâmbătă dim ineața, po­
l i ț i ș t i i  englezi, au p e rc h iz iț io n a t de două o r i  în  două p ro p r ie tă ț i  a le  p r in țu lu i 
Carol a l  României. .

V in e ri, l a  W intorford House, un domeniu g i r a t  de o so c ie ta te  a l  c ă ru i di­
re c to r  e s te  p r in țu l  Carol., p o l i ț i a  a  montat o adevărată  o p e ra ție  m il i ta r ă  Î 150 
de oameni, 32 m așini ra d io , comandouri a le  p o l i ț i e i  armate ș i  e ch ip a te  cu m ăști 
con tra  g aze lo r, au n ă p u s ti t  în lă u n tru l  domeniului, încercu ind  im ob ilu l. După t r e i 
o re  de -p e rc h iz i ț i i ,  au p le c a t f ă ră  n ic i  un r e z u l ta t .

Sâmbătă, l a  Poole Harbour, lo c u in ța  personală  a  p r in țu lu i ,  în  regiunea Dor- 
so t , a  fo s t  ș i  mai bine : un h e lic o p te r  d in  Royal Navy, comandouri a le  m arinei, 
vedete p ă z ito a re  de coaste  au a ju ta t  o su tă  de p o l i ț i ș t i  să în ce rcu ia scă  c a s te lu l 
conținând 60 de camere unde s tră -s tră n e p o tu l re g in e i V ic to ria  î ș i  p e trecea  woek- 
en d -u rile  cu s o ț ia .  In  ciuda p ro te s tă r i lo r  l u i ,  p e rc h iz i ț ia  a  avut lo c  timp de 
două o re . Totul a f o s t  c e rc e ta t cu deanănuntul. N ici î n  raia n ic i  în  c e a la l tă  lo ­
c u in ță  nu s ’a  g ă s i t  urme despre Biggs. P r in țu l -  în  v â rs tă  de 36 de an i -  e fu r io s .

P r in țu l  a re  in te re se  l a  Soc. "Muaro p roperty  investm ents Co" c ă re ia  s ’a 
a d re sa t p en tru  a  cumpăra d^ curând domeniul d in  W intarfold unei persoane locuind 
î n  ^ rlan d a . D l. B i l l  Munro a  fă c u t cunoscut i e r i  sea ră  că so c ie ta te a  sa  a  fo s t 
a l tă d a tă  în  r e l a ț i i  de a fa c e r i  ca  un p rocura to r John Wheater. Or; a c e s t John Whea- 
t e r ,  41 de a n i, îm plinește  actualm ente o pedeapsă de t r e i  an i în ch isoare  pen tru 
co m plic ita te  în  f u r tu l  tre n u lu i p o ș t a l . . .  .

P robabil că urmărind această  f i l i e r ă ,  p o l i ț i a  a  h o tă r î t  a ceste  două p er­
c h i z i ț i i .

. . c=—=3—c=>»

Ca urmare a  t r a t a t iv e lo r  p u rta te  l a  B ucurești, în tre p rin d e re a  de s t a t  de 
comerț e x te r io r  "Mașioimport” a  convenit cu compania "U niversal Oii Products" , 
una d in  ce le  mai im portante firm e fu rn izoare  de procedee, i n s t a l a ț i i  p e tro l ie re 
ș i  petrochim ice din  S.U.A., în c h e ie re a  unui con trac t pentru  l iv r a re a  unei in s ta la ­
ț i i  de c racare  c a t a l i t i c ă  de mare c a p a c ita te .

Această in s t a l a ț i e ,  care  va funcționa pe baza unui procedeu modern de fa— 
b rica+ ie în zes  t r a t ă  cu un î n a l t  grad de autom ati za re , va p re lu c ra  re z id ’i  p e tro l ie ­
re  g re le , transform ându-le în  produse valoroase cum a r  f i  benzină cu c i f r ă  oc tan i­
că r id i c a tă  ș i  m otorină de c a l i t a t e  superioară pen tru  motoare D iese l.

I n s ta la ț ia  va produce în  ace laș timp o c a n t i ta te  im portantă de gaze pen­
t r u  chim izare.
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E H I GRAM E
de I. BRĂ I I M J

"SĂPTĂMÂNĂ TARILOR CAPTIVE"

; în U.S.A.

■ Ca să mențină ridicat
Moralul "TARILOR CAPTIVE"

Si L.B.J. a proclamat

Activități fictive :

Ceremonii de carnaval

Și rugăciuni săptămânale

Ce le îngroapă anual

Cu pompe funeralo ! ■

* *

PROGRES TEHNIC

LIBERTATE SOCIALA SOVIETICA ?

Azi oricare gospodar * 

Poate,, xateita.plan.etar,- 

Să circule cu. “rachete" l

LIBERALIZARE ?

Insă-n Rusia nu poate

Și nu are libertate... .

Nici măcar cu bicicleta ! . ■ : - J

INTERESU și PROGRESU

"S C IN T E IA " ne informează
Că sloganuri leniniste 

De acuma garantează
LIBERTATE P R E S E I COMUNISTE !

Tilea n-are "interes?* 1 . , , 

Insă să ajute vrea, ; . . 
Dacă-'i vorba de "progres"..
Și-n export de cherestea ?

-. *

- 0  N 0 U A  CONSTITUȚIE R.P.R.-istă

Să confirme că este în plină "evoluție" 

R.P.R.-ul a inventat o. nouă CONSTITUȚIE : 
- Sloganuri învechite și deghizate să fie 

Ca o aceiași Mărie cu altă pălărie ?
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T R I S U N A C IT I T O R IL O R

Domule D irec to r,
C itind  "Glasul P a t r i e i ” , m i-a a tra s  a ten țiu n ea  numele a u to ru lu i a r t ic o lu ­

l u i  : "Coordonate noui în  a g r ic u ltu ra  românească", tov» Dr. E m est Ere*
Acest a r t ic o l  e s te ,  î n  mod ev iden t, d e s tin a t propagandei. Cine î l  c i te ș te 

î ș i  poate spune că, î n t r ’adevăr, mari progrese se vor f i  fă c u t în  K .P.k. g ra ț ie 
nou lu i regim.

Dar mai î n t â i  de to a te ,  cine e s te  to v -u l Dr. E m est Ene ?
Trebuie să~l cunoaștem ca să ne putem da seama de adevărul c e lo r  s c r ise 

de e l ,  de v a la b i l i t a te a  m ă rtu rie i s a le .
Fost mare p ro p r ie ta r  a g ric o l pe moșie de z e s tre , fo s t  d ire c to r  de bancă 

ș i  fo s t  d ire c to r  general l a  M in iste ru l de In d u s tr ie  ș i  comerț sub m in is to r ia la tu l 
l u i  V irg il Madgearu, c e l a sa s in a t m ișe lește  de banda l u i  T raian Boeru, to v . Dr. 
E m est Ene a  nav igat cu o su rp rin ză to are  ș i  e v id en tă  a b i l i t a t e  de l a  l i b e r a l i  l a 
ț ă r ă n i ș t i ,  pen tru  a  s f â r ș i  aruncându-și ancora în  m ocirla t r ă d ă r i i  comuniste, a l ă ­
t u r i  de P e tru  Grcza ș i  sub ob lădu irea  v ig i le n tă  a f o r țe lo r  so v ie tic e  de ocupație , 
când, ad m in is tra to r l a  Banca N ațională , ș i - a  văzut în c re d in ța tă  m isiunea de a  da 
lo v i tu ra  de g ra ț ie  economiei n a țio n a le  ș i  îm plin i ja fu l  o rgan iza t a l  ț ă r i i  p r in 
"reforma monetară" d ic ta tă  de P a rtid u l Comunist.

Dar ce spune tov . Dr. E m est Ene, fo s t  mare m oșier, despre a c tu a la  ș i 
f o s ta  o rg a n iz a ție  a g r ic o lă  a României ?

Textual : '
"Pe în t in s u l  câm piilor nu s ’au mai văzut p lu g a ri n e c ă j i ț i ,  apăsând cu 

greu pe coam ele  p lu g u lu i, cu g rin d e iu l de lemn t r a s  anevoie de o pereche de ca i 
s la b i  sau de două v a c i porumbace (s te rp e , n .n .)  d in  care una lu a tă  cu împrumut. 
A stăzi p re tu tin d e n i, pe ogoarele ț ă r i i  se desfășoară  în  to t  anul un mare eșalon 
de m e ca n iz a te ..."  e tc .

F ostu l mare m oșier de z e s tre  nu p rege tă  în  a  m ă rtu r is i , apoi., că substan­
ț e l e  f e r t i l i z a to a r e  nu se  dau. decât pentru  a g r ic u ltu ra soc ia liș1 .ă , adăugând, nu 
f ă r ă  o anumită, candoare;.' că , în  urma tra c to a re lo r , un tâ n ă r  in g in e r agronom supra­
veghează a r ă tu r i le ,  măsurând, cu carne tu l în  mână, adâncimea b razd ei. La sa te  - 
spune to v . Dr. E m est Ene -  funcționează, su te  ș i  su te  de c u rsu ri pen tru  p o p u la ri­
zarea  ș t i i n ț e i  a g ric o le , a le  c ă re i noui coordonate ne sunt î n ș i r u i t e  convingător: 
m ecanizare, chim izare, îm binare a  ș t i i n ț e i  cu o b ic e iu l, e t c . .  Or, to a te  acestea 
l a  un lo c  fac  a z i  f e r i c i r e a  nemai în t â ln i t ă  a m uncitorului a g ric o l din R .P.K ., ș i 
așează pe baze cu to tu l  noui belșugul s o c ia l i s t  a l  ț ă r i i .

Tot a c e s t d e l i r  m arx istd -p ropagand istic  n*are în să  n i c i  un f e l  de legătu ­
r ă  cu r e a l i t a t e a .  .

E vident, progrese s ’au fă c u t, nu numai în  a g r ic u ltu ră , c i  peste  to t .
In să  dacă așa  s tau  lu c r u r i l e  acum ș i  dacă, mâi a le s ,  c r i t i c a  tre c u tu lu i 

în tr e p r in s ă  de a c tu a lu l regim comunist de l a  B ucurești s*ar a ră ta  să f i e  v a la b i lă , 
î l  în tre b  pe to v , Dr_- E m est Ene cum î ș i  p o a te 'e x p lic a , to tu ș i ,  s i tu a ț i a  dramati­
că, ba c h ia r  d i re c t  c a ta s t ro f ic ă  a  a g r ic u l tu r i i  în  R .F.R. în  general ș i  a  munci­
t o r i l o r  a g r ic o l i  în  p a r t ic u la r  ? Că doar a i  fo s t  m oșier, to varășe , l a  timpul tă u , 
ș i  cred că nu t e - a i  ram o lit ca să n u - ț i  mai aduci n ic i  măcar aminte că, pe vrem uri, 
în a in te  de "e lib e ra rea "  ț ă r i i  de sub "jugul fa sc is to -m o șie re sc" , în  România, cu 
a r ă tu r i le  făcu te  așa  cum afirm ?., cu două mârțoage p răp ăd ite , se putea h răn i ța ra - 
în tre a g ă , ba c h ia r  ș i  ex p o rta  d in  p l in , în  to a tă  Europa. In  tim pul răzb o iu lu i an-
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t i —so v ie t ic , România a  h ră n i t  Germania ș i  I t a l i a ,  trim ițân d  grâne c h ia r  ș i  F ra n țe i, 
p r in  Vichy, ș i  aceasta  în  ce le  mai c r i t i c e  co n d ițiu n i de exp loa tare , f lo a re a  t in e ­
r im ii  ță r ă n e ș t i  găsindu-se pe f ro n t, în  apărarea  Europei. Or, n ic i  măcar în  timpul 
ră z b o iu lu i, în  România, nu s ’a  văzut n e c e s ita te a  de a  se impune c a r te le  de p â in e .

In  schimb a s tă z i ,  în  R .P .R ., numai câteva orașe mari nu au c a r te le  de p â i­
ne, a ces tea  menținându-se în că  în  t o t  r e s tu l  ț ă r i i  ca în  prim ele z i le  a le  ocupa­
ț i e i  so v ie tic e , m u n cito rilo r d is tr ib u in d u - li- s e  r a ț i a  după gradul ș i  f e lu l  muncii 
depuse.

La s a te , n ic i  măcar m ălai nu se mai găsește»
C ooperativele în să rc in a te  cu d is t r ib u ț ia  m ăla iu lu i l a  s a te , î l  amestecă 

d in  o f ic iu  cu t ă r â țe ,  care  ferm entează ș i  se în c in g  de l a  s in e , făcându-1 amar ș i 
im posibil de consumat.

Tov Dr. E m est Eene, care lo c u ie ș te  l a  B ucurești, a  văzut poate cum să te ­
n i i  d in  ju ru l c a p i ta le i  v in  dim ineața l a  oraș cu t r a i s t a  p lin ă , aducând ce au mai 
p u tu t g ă si p r in  g ră d in ile  l o r ,  ș i  fac  schimb pe o bucată  de pâ ine, c h ia r  rece  ș i 
veche, spre a - ș i  mai p o to li  foamea.

Cu to a te  coordonatele de care  ne vorbește  au to ru l a r t ic o lu lu i  c i t a t  d in 
"Glasul P a tr ie i"  -  mecanizare, chim izare, s e le c țio n a re , f e r t i l i z a r e  ș i  mai ș t i u 
eu ce -  foamea, marea foame d in  R.P.R. nu se va p o to li  n ic i  p r in  r a ț io n a l iz ă r i le 
colhoznice cile muncii ș i  n ic i  p r in  o râ n d u irile  de muncă s i ln ic ă  a le  așa  z is e lo r 
gospodării a g ric o le  s ă t e ș t i .
" Temelia o r ic ă ru i progres nu poate f i  decât coa a omului muncind l ib e r  pe 
p ro p riu l l u i  ogor, după cum în s ă ș i  f i r e a  neamului n o s tru  o c e re .

Numai, reg ăsin d u -și l ib e r ta te a  e i  fundamentală a g r ic u ltu ra  românească, p r in 
ea în s ă ș i  ca ș i  î n t r ’un cadru european mai la rg ,  va putea să  depășească p o z itiv 
s i tu a ț i a  ș i  c o n d iț i i le  c a ta s tro f ic e  de a s tă z i ,  impuse cu s i ln i c i e  ță ră n im ii româ­
n e ș t i  de c e i ca re , atacându-se l a  l ib e r ta te a  a c e s te ia , ș i -a u  propus în  r e a l i t a t e 
să  d is tru g ă  în s ă ș i  f i i n ț a  v ie  a  Neamului românesc.

N.R.B.

IZVOR DE FRUMUSEȚE
Cu p r i l e ju l  comemorării a  75 de an i de la  moartea m arelui s c r i i t o r  Ion 

Creangă, S o c ie ta tea  de Ș t i in țe  i s to r ic e  ș i  f i lo lo g ic e  d in  R .P. Română, a  o rgan izat 
o s e r ie  de a c țiu n i menite să  co n trib u ie  l a  adâncirea c u n o a ș te rii ș i  s tu d iu lu i ope­
r e i  a c e s tu i c la s ic  a l  l i t e r a t u r i i  române.

A s tfe l, f i l i a l a  d in  B ucurești p re z in tă  l a  Muzeul de i s t o r i e  a  o ra șu lu i, un 
c ic lu  de o p u n e r i  i n t i t u l a t e  : "Elemente umaniste în  p o v e ș tile  l u i  Ion Creangă", 
"M ihail Sedoveanu despre s t i l u l  a r t i s t i c  a l  l u i  Ion Creangă", "Ion Creangă în  l i t e ­
ra tu ra  un iv e rsa lă"  ș i  a l t e l e .

La sesiunea ș t i i n ț i f i c ă  d e la  Rumul e ș t i ,  o rgan iza tă  de f i l i a l e l e  re g iu n ilo r 
I a ș i  ș i  Bacău, p ro fe so ri de s p e c ia l i ta te  d in  învățăm ântul de c u ltu ră  generală  ș i 
su p erio r vo r su s țin e  comunicări cu p r iv i re  l a  v a lo r i f ic a re a  a r t i s t i c ă  a lim b ii po- 

^  p u la re  în  opera l u i  Ion Creangă, elemnte umaniste în  "A m intiri d in  c o p ilă r ie " , re a ­
l i t ă ț i  is to r ic e ., e tn o g ra fice  ș i  l in g v is t ic e  în t â ln i t e  în  p o v e s t i r i le  l u i  Ion 
Creangă, e tc .
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La P a r is , a  în c e ta t  d in  v ia ță  Georges LITMAN, mare in d u s tr ia ș .  Cavaler a l 
L eg iun ii de Onoare.

F igură de o r a ră  e legan ță  ș i  d is c re ț ie ,  care a  s im ți t ,  a s u f e r i t  ș i  a  par­
t i c ip a t  d i r e c t ,  d eși aproape n e ș t iu t  de nimeni, l a  sb ucim u l ș i  l a  n ă d e jd i i le  e x i­
lu lu i  românesc de l a  P a r is , timp de c incisprezece an i de -zile, Georges Litman, fă ­
r ă  să  ceară n ic io d a tă  nimic în  schimb, a  d esfășu ra t o imensă a c t iv i ta t e  do a ju to ra ­
re  a  s tu d e n ți lo r  ș i  a in te le c tu a l i lo r ,  a  organ z a ț i i l o r  ș i  in s t i tu ț i i lo r  rom ânești 
in  e x i l .

S e rv ic iu l r e l ig io s  a fo s t  o f i c ia t  de Monseignorul Cosma, dela  M isiunea Ca­
to l i c ă  Română d in  rue  R ibera.

*
Primim v e ste a  decesu lu i, su rven it l a  Londra, a  p r in țu lu i  M atila  C ostiescu 

Ghyka, diplom at, f i l o s o f  ș i  e s te t ic ia n ,  în  v â rs tă  de 83 do a n i.
V iața p rin țu lu i. Matyla Ghyka. urmașul unei vechi f a m il i i  domnitoare din 

Moldova ș i  V alahia, d iv e rsă  ș i  a g i ta tă ,  nu e s te  l i p s i t ă  de in te r e s ,  dar numele său 
va rămâne în  i s t o r i a  m ișc ă rilo r  a r t i s t i c e  contimporane p r in  s t r ă lu c i r e a  pe care 
a c e s t T eo re tic ian  a  e x e rc ita t-o .

Născut l a  I a ș i  în  188.1, a  fo s t  p rim it cu t i t l u  de s t r ă in  l a  Școala Navală, 
ș i - a  fă c u t s tu d i i le  pe vasul BORDA la  B rest ș i  a  p a r t ic ip a t  l a  u ltim a campanie a 
f r e g a te i  "Iphigenie" ca a sp ira n t. A i n t r a t  apoi în  c a r ie ra  diplom atică, numit l a 
B erlin  ș i ‘apoi l a  Londra. In  .1916 e l  r e ia  s e rv ic iu  în  m arină, ca o f i ț e r  de le g ă tu ­
r ă  român. Cu începere d in  1919, d in  nou diplom at, e l  se perindă î n  S ta te ie -U n ite , 
l a  Londra, l a  Roma, l a  Madrid, l a  Varșovia, l a  Viena, l a  P a ris  în a in te  do a  f i  nu­
m it m in is tru  p le n ip o te n ția r  l a  Stockholm ș i ,  cu ace laș  t i t l u ,  în  1940, l a  Londra. 
Spre s f â r ș i tu l  v i e ț i i ,  a  fo s t  p ro feso r în  S ta te le  U nite (V irg in ia ) .

P r in țu l  Matyla Ghyka a  p u b lic a t, l a  N Ju F . urm ătoarele lu c r ă r i  : "Esthe- 
t iq u e  des p roportions dans l a  n a tu re  e t  dans Ie s  A rts" (1927); "Le Nombre d ’Or" 
două volume (1931), "M uie d 'e to i l e s  (&933), "E ssai su r l e  rythme (1933), "Tour 
d ’horizon philosophiquă (1946), "S o rtileg es  du verbe” (1945).

Lucrarea "Nombre d ’or" a m arcat o dată  în  i s t o r i a  e s te t i c e i .  Mai mult spe­
cu lativă  decât ș t i in ț if ic ^ ,r e în n o d â n d  cu t r a d i ț i a  py tag o ric ian ă , s tu d iin d u -i in f lu ­
en ța  asupra modului de expresie  o cc id en ta lă , ea rămâne o frumoasă c a r to . Foarte 
bogată în  id e i ,  urmând p u țin  gândirea l u i  Paul Valery asupra m orfologiei în  mate­
r i e  ș i  a r t ă ,  ea a  fă c u t o b iec tu l unui s tu d iu  a te n t l a  u n ii  p ic to r i  -  Jacques V il- 
Ion , S everin i, e tc .  -  deoarece corespundea unei nevoi a in te l ig e n țe i  ș i  a sen sib i­
l i t ă ț i i ,  ș i  răspundea unor preocupări a r t i s t i c e  d in  c e rc u r i le  pos4 -c u b is te . "Eseul 
asupra r i tm u lu i" , te z e le  s a le  m uzicale, au produs un e fe c t fo a r te  s tim ulan t asupra 
tu tu ro r  problem elor m arginale c a r i  se pun lum ii n a tu r i i  ș i  a  a r te lo r .

*
Din ț a r ă  ne so sește  în tre  s tă io a re a  v este  a  d i s p a r i ț i e i ,  în  urma unei gre­

l e  ș i  îndelungate  su fe r in țe , a Doamnei Iheodora Sghibarț, so ra  m arelui ș i  bunului 
n o s tru  p r ie te n , răp o sa tu l p ro feso r N icolae Penescu.

^ e n e ra ția  mai tân ă ră  a e x i lu lu i  românesc l a  P a ris  î ș i  am intește a s tă z i , 
cu duioșie  ș i  cu în t r i s t a r e ,  de v en erab ila  ș i  luminoasa f ig u ră  a Doamnei S gh ibarț, 
care , a l ă tu r i  de f r a te le  său, că ru ia  a t â ț i a  î i  datorează mijit sau to tu l ,  a ș t i u t 
să facă  d in  casa cu adevărat romanească de pe avenue Charles F loquet, c v a tră  de 
d ragoste , de a ju to r  ș i  de îndrumare. în  c e le  mai c r i t i c e  momente a le  e x i lu lu i ,  sau 
a tu n c i când s in g u ră ta tea  sau lu p ta  n o astră  de f ie c a re  z i se a ră tau  prea apăsă to are .

F ie-ne  în g ăd u it ca pe această  ca le  să transmitem fa m ilie i  Penescu m ărtu­
r i a  marei t r i s t e ț i  ce ne în cea rcă , precum ș i  s in c e r i le  n o astre  condoleanțe.

*
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La Muzeul do a r tă  a l  R .P.R. s ’a  deschis în  fe b ru a rie  t re c u t  o ex p o z iție 
de a r tă  contemporană românească. Au fo s t expuse 80 de lu c r ă r i  de p ic tu ră  ș i  30 de 
scu lp tu ră , a c h iz ițio n a te  de Muzeu în  u ltim a vreme. P r in tre  ce i p e ste  100 de a r t i ș ­
t i  p l a s t i c i  a le  că ro r lu c r ă r i  sunt cuprinse în  z isa  ex p o z iție  se a f la u  C orneliu 
Baba, H. C atarg i, A l. Ciucurencu, L ig ia  Macovei, M.H. Maxy, Ion Pacea, s c u lp to r i i 
Cornel Medrea, B oris Caragea, Ion Irim escu, Zoe Baicoianu, Ov. M aitec, Ion Vlad 
ș i  a l ț i i .

*
In  cadrul unor să p ă tu ri e fe c tu a te  de c o la b o ra to r ii  I n s t i tu tu lu i  de i s to r i e 

ș i  arheologie  a l  f i l i a l e i  d in  I a ș i  a  Academiei R.P.R*, au. fo s t  scoase  l a  iv e a lă  l a 
Cucorăni ș i  în  îm prejurim ile  l o c a l i t ă ț i l o r  Huși, I a ș i  ș i  Gura Humorului, mai multe 
a șe z ă ri omenești datând d in  seco le le  3 ș i  4 în a in te  de e ra  n o a s tră , AU fo s t  desco­
p e r i te  cu a c e s t p r i l e j  numeroase u n e lte  de muncă, precum ș i  o mare c a n t i ta te  de 
vase ceramice, fo a r te  asemănătoare c e lo r dezgropate în  Muntenia ș i  T ran silv an ia . 
D escoperirile  m enționate c o n s ti tu ie  o dovadă a  e x is te n țe i  p o p u la ție i băștin așe  pe 
în t r e g  t e r i t o r i u l  ț ă r i i  no astre  în  urmă cu aproape 2.500 de a n i.*

C o le c ții le  Muzeului reg io n a l de i s t o r i e  P lo e ș ti  s ’au îm bogățit anul ace s ta 
cu o s e r ie  de lu c r ă r i  o r ig in a le  a le  p ic to r i lo r  Lecca, Chladek ș i  Szatmarja. P r in tre 
n o ile  p ie se  ach z ițio n a te  se a f lă  ș i  l i to g r a f ia  "Bosforul în  1850", precum ș i  două 
p ic tu r i  în  u le i  i n t i t u l a t e  "Tunuri" ș i  "Stradă în  N icopol", a le  p ic to ru lu i N. G ri- 
gorescu, r e a l iz a te  în  tim pul răzb o iu lu i pentru  independență. De asemenea, c e lo r 
p e ste  8*000 de exponate a le  muzeului l i  s^au mai adăugat o c o le c ție  cu p este  3^000 
de monede, datând d in  perioada feuda lă , un c a ie t  a l  poe tu lu i G. Coșbuc cu tradu­
c e r i ,  un manuscris a l  l u i  I .L . C aragiale d in  1508, e tc .

*
E d itu ra  M eridiane a  t i p ă r i t  în  primul tr im e s tru  a l  anu lu i 6.250.000 vederi 

a lb -negru  ș i  c o lo r . I lu s t r a te le  în fă țiș e a z ă  monumente i s to r i c e ,  p e isa je  d in  Valea 
Prahovei ș i  Valea O ltu lu i, im agini d in  d i f e r i t e  s ta ț iu n i  b a ln eo -c lim ate rice , de pe 
l i t o r a l ,  d in  o ra șe le  ț ă r i i .  Urma să  apară apoi f e l i e i t ă r i l e - i l u s t r a t e  de prim ăvară, 
în  form at mic. Se vor t i p ă r i  de asemeni p l ic u r i  cu i l u s t r a t e  care p re z in tă  opere 
de a r t ă .  Ele cuprinde reproduceri a le  opere lo r e x is te n te  în  G a le r ii le  de a r tă  na­
ț io n a lă  ș i  u n iv e rsa lă  a le  Muzeului, de a r tă  a l  R .P .R .. Unul d in  p l ic u r i  e s te  dedi­
c a t ,  în  în treg im e, unor sc u lp tu r i  a le  lu i  C onstantin Brâncuși.

*
In  regiunea Dobrogea se execută lu c ră r i  de re s ta u ra re , conservare ș i  pro­

te ja r e  a  unor monumente arheo log ice . La Constanța se re s tau rea ză  e d i f ic iu l  roman 
cu mozaic. In  la tu ra  nord ică a  e d if ic u lu i  se vor co n stru i câteva în c ăp e ri unde vor 
f i  expuse p ie se  arheologice descoperite  în  tim pul lu c r ă r i lo r  de c e rc e ta re . Tot a i­
c i ,  pen tru  p ro te ja re a  te r a s e i ,  se va în ă l ța  o nouă c o n s tru c ție .

*
Muzeul de i s to r i e  a  o ra șu lu i B ucurești a  inaugurat un c ic lu  de comunicări 

p riv in d  i s t o r i a  C a p ita le i . Cu ace s t p r i l e j ,  mai m u lți muzeografi au v o rb it  despre 
n o ile  descoperiri făcu te  pe ș a n t ie re le  arheologice d in  B ucurești.

*

Redacteur en chef de l a  P ub lidation 
C onstantin ARSENE
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